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ACIDES. 

1. ACIDE arsénieux. 
Formule de Vacide arsénieux liquide. 

Dans les hôpitaux allemands , on emploie 
sous ce nom un soluté de 5 centigrammes d'a- 
cide arsénieux dans 250 grammes d'eau distillée. 

On en donne une et progressivement six cuil- 
lerées le matin a jeun (Foy). 

(Formule du docteur Gibert.) 

Acide arsénieux, 5 centigr. 
Eau distillée, 500 grammes. 
Faites dissoudre à chaud; divisez en cinq 
parties, chacune pour un ou deux jours, à pren- 
dre le matin. 

Cette formule est généralement préférée par 
M. Gibert dans Le traitement des maladies de 
la peau et notamment du psoriasis. 

BAINS. 

2. BAIN émollient. 

Espèces émollientes, 2,000 grammes. 
Graine de lin, 250 — 

Eau, 5,000 — 

Faites bouillir, passez et exprimez. 
Versez dans l'eau du bain. 
Ce bain convient dans tous les cas d'éruption 
aiguë, dans le traitement des exanthèmes, de 
l'eczéma, du lichen agrius, toutes les fois que 
dans le cours d'une éruption chronique il sur- 
vient une recrudescence, etc. 



La température du bain est de 28° R., la du- 
rée d'une demi-heure à une heure. Quelquefois 
il est utile de la prolonger plusieurs heures. 

3. BAIN gélatineux. 

Gélatine pour bain, 500 grammes. 
Eau chaude, 1,000 — 

Faites dissoudre en remuant, et ajoutes à 
l'eau du bain. 
Mêmes usages. 

4. BAIN de son. 

Son, 2 kilogrammes. 
Eau, 5 — 
Faites bouillir pendant un quart d'heure, 
passez et ajoutez à l'eau du bain. 

Ou bien mettez le son dans un petit sac et 
plongez-le dans la baignoire. 
Mêmes usages. 

BAUMES. 

5. BAUME de conicine. 
{Formule de MM. Devay et Guilliermond.) 

Après avoir épuisé les fruits de ciguë par 
l'alcool, et après en avoir séparé autant que pos- 
sible la conicine, au moyen de l'éther et de la 
potasse caustique, on prend : éther ciculé, pro- 
venant, par exemple, de l'épuisement de 100 
grammes de fruits de ciguë, et 2U0 grammes 
d'axonge bien lavée. On verse peu à peu l'éther 
dans une assiette ; et aussitôt que la plus grande 
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partie de celui-ci acte éliminée r t que la conicine 
commence à paraître, sous forme de petites gout- 
telettes jaunes, se séparant du reste du véhicule, 
on y ineorporc peu à peu l'axnnge, en remuant 
continuellement, pour faire évaporer le reste de 
l'éther. On a ainsi un baume de conicine très- 
actif, et dont l'emploi est très-commode. 

Voici comment on prépare Véthcr cicutè : on 
fait évaporer à consistance de sirop la teinture 
alcoolique provenant de l'épuisement complet 
de 100 grammes de fruits de ciguë, ou la re- 
prend par une petite quantité d'eau; celle-ci 
laisse indissoute une huile verte, très-épaisse, 
soluhle entièrement dans l'éther, et dont la 
quantité s'élève à 30 grammes. Après avoir sé- 
paré cette huile verte, si on lave avec de l'éther 
le produit des évaporalions alcooliques, on en 
relire encore une substance résineuse jaune qui 
n'a pas d'action sur le papier «le tournesol, et 
qui a une forle odeur sui generis, différente de 
celle que répand la conicine. Après avoir fait 
subir aux eaux-mères de l'extraii alcoolique ce 
traitement préalable, on tes introduit dans un 
flacon d'une capacité trois fois supérieure a 
leur volume, et on les traite ensuite par une 
dissolution concentrée de potasse caustique, et 
successivement par l'éther rectilié. Après l'ad- 
dition de la potasse, une odeur très-prononcée 
•le conicine se manifeste dans le mélange, et 
l'éther prend une forle réaetiou alcaline; on 
continue l'épuisement par l'éther, jusqu'à ce 
qu'il ne réagisse plus sur le papier de tournesol. 

6. BAUME contre les engelures. 

Par M. Debierre, 

Teinlure de quinquina, 15 grammes. 
Aeelate de plomb liquide, 15 — 
Baume du commandeur, 15 — 
Laudanum de Sydenharn, 5 — 
Huile camphré», 30 — 

Bail de chaux, 30 — 

Faites un mélange avec lequel on enduit, 
matin et soir, les parties affectées, en les re- 
couvrant d'un linge si les engelures ne sont pas 
ulcérées ; dans le cas contraire, il faut les panser 
avec le papier joseph enduit de ce Uniment. 
Lorsque les engelures existent aux mains, il est 
très-bon de conseiller l'usage de gants de peau. 

7. BAI ME contre le goître. 
[Formule de M. Col'njnon, pharmacien ù Api.) 

Savon animal, 20 gramme*. 

Alcool a 35% <Î0 — 

Bromure potassique , l(J — 
Alcool à 20°, <)U — 

Faites dissoudre le bromure dans l'alcool à 
30*, le savon dans l'alcool à 35°, à l'aide du 



bain-raarie. Mêlez les deux solutions, ajoutez: 
Alcoolature de ciguë maculée, faite avec 
partie égale d'alcool à 32° et de plantes fraî- 
ches, 30 grammes, filtrez. 

Celte préparation a l'aspect du baume opo- 
deldoc. 



8. 



BAOIE de soufre anisé. 



(Formule de M. E. Robiquet.) 

Fleur de soufre, 10 grammes. 
Essence d'anis, 40 parties. 

Faites fondre à une température d'environ 
200° centigrades dans un matras d'essayeur, 
jusqu'à ce que s'élanl d'abord liquéfié il se soit 
solidifié de nouveau. On plonge le matras dans 
l'eau froide, on verse l'essence et on bouche 
imparfaitement l'appareil, que l'on maintient 
pendant une demi-heure a la température de 
l'eau bouillante; après un jour de repos, le 
baume est parfaitement limpide et peut être 
décanté. 

Celle préparation contient 8,33 pour 100 
de soufre. 

BOLS. 

9. BOLS de musenna contre le tœnia. 

Ecorcedemusenna réduite en poudre, 00 gr. 

On mêle à un peu de viande hachée et légè- 
rement euile. 

Le malade fut mis à la diète, et le lendemain 
on lui administra les bols. Le malade fut dé- 
barrassé du tœnia. 

BOUILLONS. 

10. BOLILLON de colimaçons. 

N° t. Colimaçons, 125 grammes. 

Eau, 1 kilogr. 

Faites cuire pendant deux heures, ajoutez : 

Capillaire du Canada, 8 gramme». 
Fassczau bout d'un quart d'heure. On peu t 
remplacer le capillaire par de la bourrache. 

N° 2. Colimaçons, nombre, 30 

Pommes reinettes, — 1 1/2 

Prunes sèches, — 9 

Eau, 720 grammes. 

Faites cuire et clarifiez avec du hlanc d'ieuf. 

CACHOU. 

1 1. CACHOU aromatique, dit de Bologne 

(Pastilles de cacliou aiomalique des 
Italiens.) 

Extrait de réglisse, lOOgrammes. 
Eau, 100 — 
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Faites fondre au hnin.marie et ajoutez : 
Cachou pulvérise, 30 grammes. 
Gomme pulvérisée, 30 r~ 
Faites évaporer en consistance d'extrait, et 
incorpores alors les substances suivantes en 
pottdre fine : 

Mastic, 2 grammes. 

Cascarille, 2 — 

Charbon, 2 — 

Iris, 2 — - 

Rapprochez la masse en consistance, retirez 
du feu et ajoutez : 

Huile volatile de 

mentheanglaise, 2 grammes. 

Teinture de musc, 5 gouttes. 

Teinture d'ambre, 5 — 
Coules sur un marbre huilé et étendez, à 
l'aide d'un rouleau, en plaques de l'épaisseur 
d'une pièce de 50 centimes. Lorsque la masse 
sera refroidie, frottez-la avec du papier sans 
colle afin d'enlever complètement l'hnile des 
deux surfaces, puis humectez celles-ci très lé- 
gèrement, étendez-y dis feuilles d'argent, bis- 
sez sécher, coupez la plaque d'abord en lanières 
très étroites, puis convertissez ces lanières en 
lozanges. 

Cette préparation, très en usage chez les fu- 
meurs pour annihiler l'odeur du tabac, est aussi 
considérée comme un stomachique et un car- 
minatif d'une saveur fort agréable. 

CAUSTIQUES. 

19. CAUSTIQUES conirc le cancer. 
{pxfrait du trw«U 4ê V* Mateonuew*.) 

POUDRE DO FR*RE COME. 

Acide arsénieux, 1 partie. 

Poudre de cuir brûlé, 1 — 

Sang-dragon, 2 — 

Cinabre, \ — 

Avec cette poudre on forme, au moyen d'un 

Ku de salive ou d'eau tiède, une pâte molle que 
m applique si|r la partie malade cl que l'on 
maintient en la recouvrant de toile d'araignée 
ou simplement d'un morceau d'amadou. Ce 
caustique a un mode d'action tout spécial ; il 
tue les tissus vivants sans les désorganiser; il 
agit sur les parties recouvertes de l'épidémie 
aussi bien que sur les surfaces dénudées; il 
produit une escharc profonde parfaitement 
circonscrit*, dans laquelle les tissus conser- 
vent leur texture et Leur consistance. 

CAUSTIQUE DE VIE*HE. 

Ce caustique est composé de potasse à l'al- 
cool, 5 parties; chaux vive, 6 parties. Ou 
l'emploie sous deux formes principales : en 



3 

poudre et en cylindre solide. La poudre de 

Vienne, transformée en pàtcau moyen d'un peu 
d'alcool, est d'une, application facile- Elle agit 
avec une rapidité extrême sur les tissus dénu- 
dés ou non ; l'eschare qu'elle produit excède 
peu les dimensions du topique. Elle est noire, 
molle, un peu diffluente même au moment de 
sa formation ; mais elle se dessèche prompte- 
ment et devient dure. 8a chute se fait en gé- 
néral attendre longtemps. 

Le caustique de Vienneen cylindre agit pres- 
que aussi rapidement que la poudre ; il est sur- 
tout utile pour circonscrire une tumeur, pour 
cautériser au fond d'une cavité. 

CHLORURES MÉTALLIQUES. 

Parmi les chlorures métalliques, le beurre 

d'antimoine et le chlorure de zinc sont ceux 
qui présentent le plus d'intérêt. L'un et l'autre 
sont extrêmement déliquescents, et désorga-r 
nisent avec rapidité les tissus animaux avec 
lesquels ils sont en contact. On les emploie rar 
remenl purs, à cause de la difficulté qu'à cet 
état, le chirurgien éprouve à les manier et à li- 
miter leur action. Le plus souvent, on les mé- 
lange avec certaines substances qui leur servent 
de véhicule. Les préparations les plus utiles 
sont : 

1° Les pâtes de Canquoin, dans lesquelles Le 
chlorure de zinc et le chlorure d'antirnoine 
sont en diverses proportions mélangés à la fa- 
rine de froment ; 

2° Le caustique à la jujube, composé de 
chlorure d'antimoine mélangéavcc la substance 
gommeuse des fruits de jujube ; 

3» Enfin, la pâte de chlorure d'antimoine et 
d'amianthe. 

PATES DE CA5QU0I*. 

Il y en a deux espèpes : la première est com- 
ppsée de chlorure de zinc, 1 partie, et de fa- 
rine de froment, 1, 2 ou 3 parties, suivant le 
degré de causticité qu'on veut obtenir; Ja se- 
conde se compose de chlorure de zinc et de 
chlorure d'antimoine, de chaque, 2 parties, et 
farine, 3 parties* Ces pâtes sont disposées pour 
l'usage en lames de 1 à 5 millimètres d'épais- 
seur. Elles ont l'avantage d'etu d'une applica- 
tion facile, de produire peu de réaction, de sca- 
rifier profondement les tissus sans fuser sur les 
parties voisines, de neutraliser puissamment 
l'odeur fétide des ulcères, de ne point exposer 
aux hemorrhagies ; mais elles cuit l'inconvénient 
de n'agir que sur les parties dénudées, de for- 
mer des eseharcs trop dure* pour être enlevées 
facilement et dont on est par conséquent obligé 
d'attendre la chute pour procéder à une nou- 
velle application» C'est néanmoins un caustique 
précieux, surtout dans les vastes ulcères cancé- 
reux accompagnés de fongosités saignantes et 
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de sécrétion ichoreuse fétide, dan» les cancers 
du col utérin, etc. 

Ï»ATE CAUSTIQUE A. LA JUJUBE. 

Cette pâte, composée de chlorure ou beurre 
d'antimoine, 3 parties; gomme arabique en 
poudre, 1 partie ; jujube, 2 parties, présente 
toutes les propriétés de la pâte de Canquoin, et 
s'emploie dans les mêmes circonstances ; elle a 
même sur cette dernière l'avantage d'être plus 
malléable, de pouvoir en conséquence se prê- 
ter plus facilement aux diverses exigences des 
ulcérations cancéreuses; l'eschare qui en ré- 
sulte est plus profonde et mieux circonscrite, 
sa formation est plus rapide, elle se détache 
avec plus de promptitude. 

PATE DAMIAUTHE ET DE CHLORURE d'a*TIHOISE. 

La farine, la gomme, la jujube, employées 
comme véhicule du beurre d'antimoine, neu- 
tralisent une partie de l'action caustique du 
chlorure d'antimoine ; il en résulte que ces dif- 
férentes pâtes sont insuffisantes pour détruire 
les parties recouvertes d'épiderme ; en mélan- 
geant le caustique avec l'amianlhe en poudre, 
on obtient un topique d'une puissance plus 
considérable et d'une application facile. 

Comme la poudre de Vienne, on peut l'ap- 
pliquer sur toute espèce de tissus. L'eschare 
qui en résulte est prompte à se former : elle 
est profonde, parfaitement circonscrite et se 
détache avec promptitude. Sous l'influence de 
ce caustique, le sang se coagule dans les vais- 
seaux, et leshémorrhagiessont beaucoup moins 
à craindre que dans l'emploi des caustiques 
alcalins. 

ACIDE HITRIQUE MO*Oî1YDRATÉ. 

Cet acide, en se combinant avec les tissus 
organiques, les détruit rapidement et les trans- 
forme en une pulpe molle que l'on peut enle- 
ver avec la spatule. Cela permet de réitérer 
chaque jour les applications, et de détruire 
ainsi rapidement les tumeurs les plus volumi- 
neuses ; par l'action de cet acide le sang se coa- 
gule dans les vaisseaux, les os eux-mêmes de- 
viennent mous et friables. Le seul inconvé- 
nient qu'il présente est de répandre des 
vapeurs nitreuscs désagréables ; mais cet in- 
convénient est amplement compensé par ses 
nombreux avantages. 

ACIDE SULFURIQUE CONCENTRÉ. 

Ce caustique a peut-être une action plus 
puissante encore que le précédent. Il ne ré- 
pand point de vapeurs; mélangé à l'amianthe, 
il est d'un maniement facile. L'eschare qu'il 
prodoit est grisâtre, profonde, parfaitement 
circonscrite, elle s'enlève assez facilement avec 
la spatule, à la condition qu'elle ne soit pas en 
core complètement desséchée. 



CIGARETTES. 

13. CIGARETTES pectorales d'Espic. 

Ces cigarettes, qui réussissent très bien, dit- 
on, dans les cas d'asthme nerveux, se pré- 
parent avec les substances et par les procédés 
suivants : 

Belladone, 30 centigr. 

Stramoine, 15 — 

Jusquiame, t5 — 

Phellandrie, 05 — 

Extrait d'opium, I3milligr. 

Eau de laurier-cerise, Q. S. 

Les feuilles, séchées avec soin et mondées 
de leurs nervures, sont hachées et mélangées 
exactement. L'opium sera dissous dans quan- 
tité suffisante d'eau de laurier-cerise, et le so- 
luté réparti également sur la masse. 

Le papier (brouillard) qui sert à confection- 
ner les cigarettes est préalablement lavé avec le 
macératé des plantes ci-dessus décrites dans 
l'hydrolatde laurier-cerise, et séché convena- 
blement. 

Deux à quatre cigarettes par jour. 

CITRATES. 

14. CITRATE ferromanganeux. 

(Formule de M. Burin-Dubuisson, pharmacien 
à Lyon.) 

Ce sel s'obtient comme le citrate manga- 
neux, dont il est parlé à la formule 15, en 
remplaçant le protocarbonate de manganèse 
par du carbonate ferromanganeux. 

Ce sel peut, dit-on , remplacer le lactate de 
fer et de manganèse. Sa saveur est moins mar- 
quée. 

15. CITRATE manganeux. 

{Formule de M. Burin-Dubuiuon.) 

Acide citrique, 1.000 grammes. 

Eau distillée, 10,000 - 

Prolocarbonate de man- 
ganèse humide, Q. S. 

Faites dissoudre l'acide dans l'eau à la tem- 
pérature de 80 à 90 e ; ajoutez par petites por- 
tions le protocarbonate jusqu'à ce que l'a- 
cide refuse de dissoudre ce sel ; on filtre alors 
le liquide pour séparer le carbonate qui n'a pu 
être dissous. On fait évaporer à pellicule , on 
sépare les cristaux des eaux-mères qui peuvent 
fournir une nouvelle quantité de sel, on les 
lave à l'eau distillée et on les fait sécher à l'c- 
tute. 
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16. CITRATE de manganèse et de soude. 

(Formule de M. Burin-Dubuisson.) 

Acide citrique, 100 grammes. 
Cristaux de soude, 40 — 

Eau, 500 — 

Carbonate manganeux humide, Q. S. 

Faites dissoudre l'acide dans de l'eau à 50 e ; 
ajoutes peu à peu les cristaux de soude, et 
saturez la solution par du carbonate manga- 
neux ; filtres et faites évaporer en consistance 
sirupeuse; coules sur des plaques de verre, et 
faites sécher à l'étuve. On obtient, en agissant 
ainsi, le citrate sous forme d'écaillés blondes 
transparentes. 

17. CITRATE de fer, de manganèse 

et de soude. 

(Formule de M. Burin-Dubuisson.) 

On opère, comme nous venons de le dire, en 
saturant la solution de citrate de soude avec 
du carbonate ferromanganeux. 

On peut obtenir par les mêmes procédés: 

1° Du tarlrate manganeux; 

2° Du tartrate ferromanganeux. 

18. CITRATE de magnésie. 
(Formule de M, Langlois.) 

Acide citrique cristallisé et 

diaphane, 6,000 grammes. 

Carbonate de magnésie pur, 3,500 — 

Eau pure, légèrement sucrée, 1 ,500 — 

■ 

CHOCOLATS. 

19. CHOCOLAT ferromanganeux. 

(Formule de M. Pétrequin.) 

On prépare d'abord un saccharure de car- 
bonate ferromanganeux , contenant une par- 
tie de sel double, pour quatre de sucre. On en 
fait de larges pastilles à la goutte, de 40 à 50 
grammes, qui servent à confectionner le cho- 
colat, en prenant : 

Saccharure ci-dessus en pas- 
tilles, 100 grammes. 

Pâte de chocolat (où l'on a 
supprimé, en la préparant, 
100 grammes de sucre), 500 — 

Mélangez et divisez en pastilles de 0,75. Cha- 
cune d'elles renferme environ 3 centigrammes 
de proto-carbonate de fer et de manganèse 
Quatre, six ou huitpastilles par jour. 



20. CHOCOLAT et pastilles au cilrate 

de magnésie. 

Chocolat simple, 1 de chaque, par- 
Citrate de magnésie, j ties égales. 

Chaque pastille hémisphérique, du poids de 
1 gramme, contient 50 centigrammes de ci- 
trate de magnésie. 

C0LL0DI0NS. 

2 1 . COLLODION cantharidal. 

(Formule de M. Hisch (1). 

Cantharides grossièrement 

pulvérisées, 500 grammes. 

Elhcr sulfurique, 500 — 

Ether acétique, 100 — 

Epuisez ces cantharides avec ces éthers, de 
manière à obtenir une liqueur verdàtre. 

Prenez de cette liqueur 60 grammes, faites y 
dissoudre coton poudre 1 gramme 30, et con- 
servez dans un flacon bien bouché. 

(Formule de AI. OEuinge.r de Munich.) 

Teinture éthérée de can- 
tharides, 100 grammes. 
Collodion, 100 — 

La teinture éthérée doit être très concentrée 
et préparée en prenant : 

Cantharides, 100 grammes. 

Ether sulfurique, 200 — 

Faites digérer pendant trois jours et filtrez. 

Jutre formule. 
Collodion, 15 grammes. 

Huile verte de cantharides, 3 — 

Emploi de ces produits vésicants. 

On enduit à plusieurs reprises, à l'aide d'un 
pinceau, et en se servant de L'un et de l'autre 
des liquides dont les formules précèdent, le 
point de la surface du corps sur lequel on veut 
ohlenir une vésicalion, pour déterminer, au 
bout de quelques heures, le soulèvement de l'é- 
piderme, et la formation d'une ampoule plus ou 
moins remplie de sérosité, dont les dimensions 
sont en rapport exact avec l'étendue de la sur- 
face enduite. 

22. COLLODION élastique. 
(Procédé de M. E. Lauras.) 

Acide sulfurique a 66° 300 grammes. 
Azotate de potasse très sec, 200 — 

(1) M. Pommier, qui a préparé de ce collodion, 
préteud qu'il n'a pas eu d'action. 
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Mêlez dans uuecapsuledc porcelaine, ajoutez t 
Colon cardé , 10 grammes. 

Laissez en contact pendant douze minutes, 
retirez le coton, lavez-le à l'eau froiiic pour en- 
lever l'acide qu'il relient ; après deux ou trois 
lavages, passtz-le dans une eau préparée avec 

grammes de sous-carbonate de potasse pour 
1 0UI) grammes d'eau, passez de nouviau à l'eau 
ordinaire, agitez-le bien et faites sécher à une 
température de 20 à 85". 

Le produit ainsi obtenu est connu sous le 
nom de xiloïdine. 

Pour faire le collodion élastique, on prend: 

Xilcîdinc, 8 grammes. 

Ether sulfurique , 125 — 
Mêliez dans un flacon à large ouverture et 
ajoutez : 

Alcool à 40°, 8 grammes. 
Mêlez exactement. 

D'autre pnrt, fuites un mélange avec : 

Térébenthine de Venise , 8 grammes. 

Huile de ricin, 3 — 

Cire blanche, 9 

Ellier sulfurique, 6 — 

Chauffez ensemble la térébenthine, la cire et 
l'huile de ricin; laissez refroidir, ajoutez l'é- 
îlier, puis mêlez au produit préparé, la solu- 
tion de xiloïdine. 



23. 



COLLODION modifié. 

(Formule de M. Robert Laiour.) 

Collodion, 30 grammes. 

Huile de ricin, 50 Centigrammes. 

Térébenthine molle, 1 gramme 50 centigr. 

Ce mélange n'a pas l'inconvénient d'être 
cullant. 

U. COLLODION. Nouvelle préparation. 

(Formule de M. Lemoine.) 

M. Lemoine, pharmacien à Courbevoie 
(Seine), a, dans un mémoire, fait connaître 
nue nouvelle préparation du collodion. Voici 
la formule de cette préparation : 

Ether sulfurique. 
Aluool rectifié. 

Huile de ricin indigène et récente. 
Glu pure. 

Benjoin en larmes très blanches. 
Noir animal lave. 

Laissez toutes ces subslauces en présence 
pendant huit jours; filtrez et prenez : 

De e t éinérolé, 1,40) 
Pyroxile, 100 

Agitez pour activer la dissolution du coton , 
ce qui a lieu très proinptemenl. 



Après quelques jours de repos dans un en- 
droit dont la température soit de 30 à 25°, pour 
faciliter la précipitation des corps étrangers 
qui se trouvent contenus dans le coton, décan- 
tez et conservez le produit dans des flacons 
bien bouchés. 

COLLYRES. 

25. COLLYRE contre l'ophialmie 
des nouveau-nés. 

(Formule de M. Caron du Pillard.) 

Infusion de roses rouges, 125 grammes. 
Extrait de suie, 80 cenligram. 

Suc de limons, 4 gouttes. 

A employer en injection entre les paupières 
toutes les deux heures. 

2G. COLLYRE résolutif sec contre 
les taies de la cornée. 

(Formule de M. Car on du Vxllard.) 

Poudre de charbon de bois, 6 grammes. 
Poudre d'extrait de suie, 6 — 
Poudre d'alun calciné, 2 — 

Mélangez et porphyriseï pour avoir utie pou- 
dre parfaiteraenl tenue.^ 
A employer par " 



87. 



10 grammes. 
25 — 



COLLYRE résolutif contre les 
laies de la cornée. 

Poudre impalpable d'extrait 

de suie, 
Sucre candi porphyrisc, 

Mêlez. On l'emploie par insufflation. 



COSMÉTIQUES. 

28. COSMÉTIQUES à l'azotate d'argent 
pour la coloration des cheveux. 

Ces cosmétiques, destinés à la coloration des 
cheveux, sont vendus par les parfumeurs, les 
artistes en coiffure, ceux qui prétendant répa- 
rer les outrages du temps. Ils portent les noms 
{ d'eau de Perse, eau circassienne, eau égyp- 
tienne, etc., etc. Ces cosmétiques, comme on 
va le voir, sont préparés avec 1 azolate d'argent 
employé dans les proportions suivantes : 

1" Azotate d'argenl , 4 grammes. 
Eau distillée, 30 — 

Sucre, Q. S. pour colorer. 

Ou applique à l'aide d'un peigne fin trempe 
dans le liquide, en évitant avec r 
la peau. 
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2° Azotate d'argent, 8 grammes. 
Crème de tartre , 8 — 
Ammoniaque faible, 15 — 
Axonge, 15 — 

Mêler, 

On introduit cette pommade dans les che- 
à l'aide d'un peigne ou de la brosse. 

3° Arotate d'argent, j ^. 

Proto-axotate de mercure, \ aa • 
Eau distillée, J25 — 

Faites dissoudre, filtrer, lavez avec Q. S. 
d'eau distillée pour obtenir 165 grammes de 
soluté. 

On fait une pâte claire avec ce soluté et Q. S. 
d'amidon. On enduit les cheveux le soir; on 
recouvre la tête de taffetas gomme ; le lende- 
main, on lave et on applique un corps gras 
quelconque. 

DÉCOCTIONS. 

29. DÉCOCTION de genêts composée. 

(Pharmacopé* de Londres.) 

Sommités fraiehesde genêt, 15 grammes. 
Baies de genièvre, 15 — 

Racine de pissenlit, 15 — 

Eau, 750 — 

Faites réduire par ébullition à 500 grammes, 
et passez. 

La Pharmacopée d'Edimbourg remplace la 
racine de pissenlit par de la crème de tartre. 

Cette décoction est employée en Angleterre, 
comme diurétique dans les cas d'hydropisie. 

Oh la donne à la dose d'un verre, que Ton 
répète trois ou quatre fois dans la journée. 

30. DÉCOCTION , lavement et fomenta- 

lions de feuilles de frêne contre le 
rhumatisme. 

[Formule de M. Delarue.) 

On prend la feuille récoltée vers la fin de 
juin, on la fait dessécher, puis ou l'administre. 

1° En décoction , à la dose de 10 ou 20grani- 
mes pour 200 grammes d'eau, a prendre, après 
l'avoir ou non sucrée et aromatisée, par tasses 
à thé, toutes les trois heure- , ou seulement le 
matin à jeun et le soir après ta digestion du re- 
pas, suivant l'intensité de l'affection ; 2° en la- 
vements fractionnés, au nombre de deux ou 
trois par jour, ayant pour base la même for- 
mule que la tisane; 3° appliquée et maintenue, 
pendant un temps plus on moins long (quelques 
heures), sur les pointa douloureux, d'autres 
fois sur tout le corps, le visage excepté, après 
l'avoir chaque fois préalablement fait légère- 
ment chauffer dans une éluve. 



DOUCHES. 



31. DOUCHES de vapeur d'iode ; 

Par M. Chenau. 

Ce mode d'administration de l'iode est fondé 
sur la facile volatilisation de l'iode, et sur l'ab- 
sorptionde ses vapeurs par la peau. Ces douches 
ont été employées dans ces derniers temps par 
M. Chénau, dans le traitement des tumeurs 
blanches. On les donne de la manière sui- 
vante : le véhicule de l'iode est la vapeur d'eau ; 
l'appareil se compose d'une cornue disposée sur 
un fourneau pour le dégagement de la vapeur 
d'eau ; cette vapeur passe dans un tube d'assez 
gros calibre, dans lequel se tfonve Un autre 
tube, terminé à l'une de ses extrémités par une 
boule percée de petits trous, dans laquelle on 
introduit l'iode pur. L'autre extrémité est éva- 
sée : elle se rend dans un petit ajutage qui va 
en s'effilant, pour donner plus de force de per- 
cussion à la douche qui le traverse. On intro- 
duit la quantité d'iode voulue (soitO, 10à 0,30) 
et l'on chauffe; la vapeur se dégage et vient 
frapper la partie malade. Il en résulte une sen- 
sation variable de fourmillement, de cuissons, 
de secousses analogues à celles de l'électrisa- 
lion, qui se prolongent pendant un temps qui 
varie de 30 minutes à 7 ou 8 heures, suivant 
les prédispositions du malade, l'état de «es 
jointures et surtout l'intensité de la douche. 
Après la sixième ou huitième douche les dou- 
leurs cessent. Si l'on continue l'administration 
du remède avec persévérance, on voit l'arti- 
culation malade diminuer de volume, et per- 
mettre, sinon les mouvements de la jointure, 
du moins l'usage de la partie inférieure du 
membre. 

Ce remède a été employé dans deux cas de 
tumeur blanche du genou et du coude pour 
lesquels l'amputation avait été proposée aux 
malades. Dans le premier cas, les douches 
furent commencées à 20 centigrammes. Le 
fonrtnillemeut s'établit dès la première; on 
mit quatre jours d'intervalle entre celle-ci et la 
seconde; à la cinquième, les douleurs avaient 
beaucoup diminué. La dose d'iode fut portée à 
0,30; à la dixième, toute douleur avait disparu. 
Après six mois de traitement, la malade a com- 
plètement guéri, en ne conservant qu'une lé- 
gère déformation du condyle interne du té- 
mur ; elle marchait depuis le troisième mois. 
Dans le deuxième cas, la guérison a été com- 
plète mais avec ankylose. Dans le troisième 
cas , tumeur blanche du genou , le résultat a 
été moins satisfaisant , quoique «uoore favo- 
rable. 

- 

Notai Ce mode d'administration de l'iode 
n'est pas nouveau; il «tait mis en pratique par 
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M. Duval, sous la direction de M. Coltereau. 
Des appareils fournissant des vapeurs d'eau et 
d'iode ont été mis en action dans le cours que 
nous faisons à l'Ecole de pharmacie. A. C. 



EAUX DISTILLÉES. 



32. 



EAU distillée d'ulmaire. 

{Formule de M, Lepage.) 

Sommités fleuries et sèches 

bien conservées, 1,000 grammes. 

Eau froide, Q. S. 

F 

Laissez macérer pendant quelques heures , 
et distillez pour obtenir 9,000 grammes de 
produit. 

Cette eau est antispasmodique. 

ÉLECTUAIRES. 

33. ÉLECTTJAIRE antidyssentérique. 
Formule de M. Gastinel, pharmacien au Caire.) 

On [rend des gousses du sauth épineux 
(acacia Pamctiaua), légèrement 
concassées, 192 grammes. 

Eau, 1,000 — 

Faites bouillir dans une capsule de porce- 
laine, jusqu'à réduction de moitié du liquide, 
passez et ajoutez : 

Sucre blanc, 400 grammes. 

Faites, avec la décoction, un sirop concen- 
tré, dont le poids total sera de 700 grammes, 
et que vous verserez sur la pulpe sèche du fruit 
du baobab, passé au tamis de crin, 500 grammes. 
Ajoutez : 

Extrait d'opium gommeux, préalablement 
dissous dans un peu d'eau chaude, 2 grammes. 

Ayez soin de battre l'électuaire dans un mor- 
tier de marbre ou de porcelaine, jusqu'à obten- 
tion d'un mélange bien homogène. La dose est 
de trois cuillerées à café par jour; chaque cuil- 
lerée contient 1 grain d'opium. 

Selon M. Bouchardat, cet électuaire aurait 
été employé avec succès, à l'Hôtel-Dieu, contre 
les diarrhées chroniques. 

34. ÉLECTUAIRE d'ulmaire. 

(Formule de M. Lepage.) 

Poudre de reine des prés, 100 grammes. 
Miel, 200 - 

Sirop d'ulmaire, Q. S., de 100 à 150 grammes. 
F. S. A. un électuaire. 



35. 



ÉLLXIRS. 

ÉLIXHt de guaco. 
(Formule de M, Simmond.) 



Tigca et feuilles de guaco , 1 kilogramme 
500 grammes pour 4 gallons de rhum (1). 

EMBR0CATI0NS. 

36. EMBROCATIONS contre les hyper- 

trophies mamaires partielles. 

(Formule de M. Brodée.) 

Alcool camphré, } ^. 4M 

Esprit- de-vin, ( »• 105 grammes. 

Extrait de salurne liquide, 30 — 

On fait avec ce liquide des embrocations 
toutes les deux, trois ou quatre heures. 

EMPLATRES. 

37. EMPLATRE d'iodure de potassium. 

(Pharmacopée de Londres.) 

lodure de potassium, 30 grammes. 

Oliban purifié, 180 — 

Cire, 24 — 

Huile d'olive, 8 — 

On fait fondre d'abord l'oliban et la cire en- 
semble ; on ajoute l'iodure préalablement tri- 
turé avec l'huile; on retire du feu, on agite 
continuellement jusqu'à refroidissement; puis 
on étend sur de la toile. 

38. EMPLATRES résolutifs contre les 

tumeurs indurées des paupières. 

(Formule de M. Carron du Fillard.) 

Gélatine d'ichthyo- 

collc, 6 grammes. 

Teinture d'iode de 

Coindet, 1 gramme 50 centigr. 

Mêlez et étendez-en plusieurs couches sur 
du taffetas anglais. 

Autre. 

Cyanure d'or, 20 centigrammes. 
Emplâtre citrin, 3 grammes. 

Mêlez et étendez sur un linge. 



(I) Le gallon représente 4 litres Sé?. 
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ÉMULSIONS. 

39. ÉMULSIONS huileuses au ricin et 

à l'huile d'amandes douces. 

(Formules de M. Overbeck.) 

ÊMULSIOU DHUILE DAMÀKDES DOUCES. 

Gomme en poudre, 16 grammes. 

Eau, 14 — 

Huile d'amandes douces, 32 — 
On mêle intimement la gomme et l'huile ; on 

▼erse ensuite eu une seule fois la quantité 

d'eau indiquée. On mêle. 

émulsioïi d'huile de ricin. 

Gomme arabique en poudre* 8 grammes. 
Eau, 12 — 

Huile de ricin, 32 — 

On prépare d'abord la solution mucilagi- 
neuse avec la" gomme et l'eau; puis on ajoute 
l'huile sous forme d'un léger filet, en agitant 
continuellement. Au bout de deux ou trois mi- 
nutes le mélange est parfait. 

EXTRAITS. 

40. EXTRAIT alcoolique d'ulmaire. 

(Formule de M. Lepage.) 

Ulmaire sèche, feuilles, tiges 

et fleurs réduites en poudre 

grossière, 100 grammes 

Alcool à 25» (56«) , de 600 à 700 — 

Faites macéier pendant six à huit jours à 
une température de 30°, en agitant souvent; 
exprimez et filtrez. 

Distillez la liqueur au bain-marie, pour ob- 
tenir la liqueur spiritueuse ; faites évaporer le 
résidu à la vapeur, en consistance d'extrait. 

41. EXTRAIT hydro- alcoolique 

de seigle ergolé. 

(Formule de M. Stickel.) 

On épuise 250 grammes de seigle ergoté, ré- 
duit en poudre grossière, par 250 grammes 
tl'éther sulfurique , qui enlève l'huile. On 
prend le résidu sèche, on le fait digérer pen- 
dant deux jours dans 1,500 grammes d'eau 
chauffée à 75° (on ne doit pas dépasser ce 
degré). Le liquide aqueux est ensuite décanlé, 
puis réduit par évaporât ion au quart de son 
volume ; on ajoute dans ce liquide refroidi 
de l'alcool rectifié jusqu'à ce que la liqueur 
cesse de se troubler ; on filtre et on évapore 
en consistance de miel , on réserve le pro- 
duit ainsi préparé. On prend ensuite le résidu 
de seigle ergoté qui a été traité par l'eau, on le 



fait digérer pendant trois jours avec 250 gram- 
mes d'alcool très rectifié ; on exprime et on fil- 
tre, puis on fait évaporer le produit aqueux 
mêlé à l'extrait alcoolique jusqu'en consistance 
d'extrait épais. 

Le produit obtenu est d'environ 56 gram- 
mes ; il offre, selon M. Stickel plusieurs avan- 
tages sur les préparations ergotées recomman- 
dées jusqu'ici. Débarrassé de l'huile grasse qui 
est dépourvue de propriétés médicinales, il 
renferme, réunis, tous les produits actifs qui se 
rencontrent isolément dans ce que Wiggers, 
Haser, Ebers et Bonjean appellent ergoline, 
extrait hémostatique, etc. 

42. EXTRAIT de malico. 

(Extrait hydro-alcoolique.) 

On introduit dans un appareil à déplacement 
de la poudre fine de matico. On verse sur cette 
poudre de l'alcool à 56°, en suffisante quantité 
pour l'imbiber ; on laisse en contact pendant 
vingt-quatre heures, on ouvre le robinet infé- 
rieur, puis on fait traverser la poudre par de 
l'alcool jusqu'à épuisement de la matière solu- 
ble dans ce véhicule. On distille pour obtenir 
la plus grande partie de l'alcool; puis on fait 
évaporer le résidu au bain-marie en consistance 
d'extrait ; cet extrait a une couleur noire, une 
saveur amère, et une odeur très prononcée de 
matico. 

On l'emploie sous forme de pilules , d'opiat, 
et pour préparer un sirop de matico. 

FOMENTATIONS. 

43. FOMENTATIONS contre l'anasarque 

des enfanls. 

(Formule de M. Trousseau.) 

Teinture de scille, 15 grammes. 

— de digitale, 15 — 
Eau, 100 — 

Les fomentations faites avec cette mixture 
provoquent la diurèze, et favorisent la résorb- 
tion dés liquides épanchés. 

44. FOMENTATIONS avec l'azotate d'ar- 

gent contre le prurit des organes gé- 
nitaux. 
(Formule de M. fTinternitz.) 

Azotate d'argent, 15 centigrammes. 
Eau, 31 grammes. 

Faites une solution avec laquelle on fait trois 
fois par jour des fomentations. 

Celte solution a été employée avec succès 
chez un homme de cinquante-huit ans affecté 
de psoriasis diffusa. 
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FUMIGATIONS. 



45. FUMIGATIONS contre l'asthme. 

(Formule de M. AleAxs Favrot.) 

Prenez une solution fortement chargée de 
nitrate de potasse, plongez-y de l'amadou et 
laissez sécher. 

On prend un flacon à large tubulure suppor- 
tant un tube destiné à l'aspiration, les vapeurs 
et les gaz se dégagent de la combustion de 
YamadoH nitré. 

GARGARISMËS. 

46. GARGARISME contre l'angine aiguë. 

{Formule de M. Rul-Ogex.) 
Eau distillée, 150 grammes. 

Gomme arabique, iG — 
Acétate de plomb, 30 à 50 centigrara. 
Sirop simple, 32 grammes. 

F. Si A. Le malade se gargarise toutes les 
heures avec ee médicament qui n'a rien de dé- 
sagréable. 

M. Rul-Ogez, dans les intervalles, recom- 
mande la décoction de carotte et quelquefois un 
purgatif. 

Ce praticien dit que lorsque la maladie est 
prise au début, elle se trouve ordinairement 
enrayée au bout de vingt-quatre à trente-six 
heures. Lorsqu'elle a acquis une violente in- 
tensité, il faut deux ou trois jours d'usage de 
ce médicament. 

47. GARGARISME maturatif contre l'an- 
gine existant depuis plusieurs jours. 

{Formule de M. Rul-Ogez.) 

Eau de pluie, 192 grammes. 

Gomme arabique, % 

Crème de tartre rendue 
soluble par sa disso- 
lution avec le borax, IG — 

Moutarde commune, 16 — 

Sirop de mûres, 32 — 

Ce gargarisme conduit ordinairement la sup- 
puration à maturité au bout de vingt-quatre ou 
trente-six heures, et rarement ou est obligé 
d'avoir recours à la ponction des amygdales ou 
au vomitif pour provoquer l'évacuation du pus 
qui ordinairement se fait spontanément. 

HUILES. 

48. HUILE iodée, 

(Formule de M. Martin, pharmacien à Trotfes) 

Iode pur, 1 gramme 50 cent. 

Huile d'amandes douces, 900 — 



On triture l'iode dans un mortier de porce- 
laine avec une petite quantité d'huile. Lors- 
qu'il est bien divisé, on ajoute ce qui leste des 
900 grammes d'huile; lorsque la solution est 
complète, on faitchauffer dans une capsule de 
porcelaine, sur un feu doux, en agitant avec 
une baguette de verre ; à mesure que le degré 
de chaleur augmente, la couleur de l'huile di- 
minue, et de 50 à 60°, elle a pris ia couleur de 
l'huile d'amandes douces qui a été employée. 
On suspend l'opération et on laisse reposer 
pendant dix heures. 

HYDROLÀTS. 

49. HYDROLAT dé matieô (1). 

Malien incisé, 100 grammes. 
Eau, 1,000 — 

Faites macérer pendant douze heures, distil- 
lez ensuite pour obtenir 500 grammes d'hydro- 
lat : le produit, sauf les premières gouttes qui 
sont lactescentes, est limpide. 

Cet hydrolat a une odeur légère de téré- 
benthine plus forte que celle de ta plante, elle 
est recouverte d'une légère couche d'huile vo- 
latile à peu près incolore. On peut employer 
cet hydrolat à l'extérieur et à l'intérieur. 

INFUSIONS. 

50. INFUSION de calanjus aromaiicus cl 

de sabine conte « la' goutte. 
(Prescription des docteurs Pufeufer et Plirher.) 

Dans les cas ou la goutte atoniqtie se com- 
plique d'un œdème des parties affectées, on 
emploie la préparation suivante : 

Racines decalamus aromaticus, OOgrara. 
Herbe de sabine, G0 — 

Celle dose doit être prise en infusion en 
cinq jours. 

Fischer dit avoir employé avec grand succès 
le bicarbonate de soude à dose croissante h 
l'intérieur et à l'extérieur; il ajoutait quelque- 
fois aux bains une infusion de calamus aro- 
maticus. 

Enfin, Hufeland recommande les bains de 
fourmis, qui se prennent en versant de l'eau 
bouillante sur ces insectes et en exposant les 
parties malades à la vapeur qui se dégage. 

61.. INFUSION de rjuinquina pulvérisé. 

I Pliarmacopce américaine .) 
Quinquina rouge pulvérisé, 31) gra 
Acide sulfurique aromatique, 4 

500 - 



(l) Les préparations de uiatieo soot dt6 hémosta- 
tiques. 
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Fuite* infuser dousè heures et passez. On 
peut remplacer le quinquina rouge par le jaune 
ou le gris. 

52. m FUSION tics sommités du genêt 

dans la nculirile albumineuse. 

{Formule du docteur Roger.) 

Sommités fleuries de genêt, 15 grammes. 
Eau bouillante, 500 — 

53. INFUSION de matico. 

Matico incisé , 10 à 15 grammes. 

Faites infuser jusqu'à refroidissement dans 
100 grammes d'eau bouillante. 

Celle infusion a une couleur ambn ; e et une 
odeur aromatique, on peut à volonlc l'edulco- 
rer arec du sucre ou un sirop approprié. 

Pour les lotions, embrocations, lavements, 
injections, on peut porter la dose du matico à 
40 ou 50 grammes, et même lui faire subir 
une légère décoction qui, il est vrai, lui fait 
perdre un peu d'huile volatile, mais qui lui 
fait gagner un peU dè resïnc. 

INJECTIONS. 

54. INJECTIONS d'acétate de plomb 

contre la cystite chronique ; 

Par M. Rul-OgtM. 

Eau distillée, 192 grammes. 

Gomme arabique, 1G 

Acétate de plomb cristallisé, 50 cenligratn. 

On fait plusieurs injections, et chaque fois 
on laisse séjourner 32 à G4 grammes du li- 
quide dans la vessie, pendant cinq a dix mi- 
nutes. On renouvelle ces injections tous les 
deux jours, pendant un ou deux mois, selon la 
gravité de la maladie. 

55. INJECTIONS à l'azotate d'argent. 

(Formule M. A. Cazenave.) 

Azotate d'argent , 5 centigrammes. 
Eau distillée, 125 grammes. 

Dissolvez le sel dans l'eau. 

En injections, contre la blennorrhagie, on 
augmente graduellement la dose de l'axotate. 
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56. INJECTIONS caustiques à l'azotate 
d'argent. 

{Formule de M. Ricord.) 

Azotate d'argent, 5 detigrammes. 
Eau distillée, 30 grammes. 

Cette injection ne doit être employée qu'avec 

pIiJt..tlUliUn. 



INJECTIONS cuivreuses. 

(Formule de M- JYelaton.) 

Sulfate de cuivre , 1 gramme. 
Eau, 400 — 

Une injection, matin et soir, dans la leucor- 
rhée. 

58. INJECTIONS de matico contre les 

blennorhagies opiniâtres. 

(Formule de M. Sylva.) 

Matico en poudre , 10 grammes. 
Alcool à 56", 15 — 

Laissez en contact pendant vingt-quatre heu- 
res, ajoutez vin blanc*250 grammes, faites ma- 
cérer le tout pendant six jours, passez avec 
expression et filtrez. 

I0DURES. 

59. ÎODUUE d'amidon très soluble. 

(Formule de M. Voilurel, pharmacien à Paris. 

Amidon superlîn et sec, 90 grammes. 
Iode, 40 — 

Ether du commerce, Su — 
On triture l'amidon dans un mortier de por- 
celaine. On verse dessus, el sans cesser de tri- 
turer, l'iodedissous préalablement dans l'élher; 
lorsque le mélange est bien intime, et que Pé— 
ther- s'est Spontanément évaporé, on introduit 
le mélange dans un ballon de verre jaugeant 
1/2 litre; on maintient le hillon plongé jus- 
qu'au col dans un bain-marie; lorsque le tem- 
pérature du bain est élevée a 40 , on bouche le 
ballon. On porte la température à 100° et on la 
maintient à celte température pendant une 
hcuie et demie; à la fin de l'opération, on 
abaisse la température au-dessous du point 
d'ébulli'.ion , el on débouche le ballon pour 
volatiliser l'iode en excès, ce qui évite tout 
lavage. 

60. 



N" ï, todure de potassium, 
Eau distillée, 



IODlïUE de fer. 

(Formule de M. Ronneuyn.) 

1 gramme. 
300 grammes. 

Faites dissoudre. 

N° 2. Sulfate de pro- 

toxyde de fer, 1 gramme 50 oenligr. 

Réduise/ le en poudre très fine, et divisez en 
18 doses égales. 

On fait prendre d'abord une dose du n° 2, 
qui a été dissoute dans un cuillerée d'eau sucrée 
au moment de l'avaler; immédiatement après, 
on fait prendre une cuillerée â soupe du 
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quide n- 1. Par suite de cette administration, 

il y a formation dans l'économie de 5 centi- 
grammes de proto-iodure de fer à l'état nais- 
sant qui , selon l'auteur, a plus d'action sur 
l'économie. 



61. 



LACTATES. 

LACTATE manganeux. 



On obtient ce sel en suivant les procédés 
usités dans la préparation du laclate de fer. 

La solution, convenablement concentrée, 
chauffée pendant une heure au bain-raarie dans 
un alambic ferme qu'on laisse refroidir très 
lentement, laisse déposer le lactate sous forme 
de cristaux. 

LIMONADES. 

62. LIMONADE au citrate de magnésie. 

(Formule de M. E. Robiquel.) 

Acide citrique parfaitement 

blanc, 
Carbonate de magnésie, 
Eau de fontaine, 
Sucre blanc n° 1, 
Teinture de «este d'orange ou 
de citron, 



400 grammes. 
200 — 

5 kilogr. 
600 grammes. 



5 - 

Faites dissoudre à froid l'acide citrique dans 
l'eau, saturez par le carbonate de magnésie, et 
quand la combinaison sera effectuée (ce qui de- 
mande cinq à six heures), faites dissoudre le 
sucre également à froid. Ajoutez la teinture de 
zeste, filtrez au papier, et prenez de cette solu- 
tion, qui est au dixième : 500 grammes pour 
chaque limonade à 50 grammes, 450 grammes 
pour chaque limonade à 45 grammes, etc. 

Ajoutez à chaque bouteille : 

Bicarbonate de soude, 5 grammes. 

Bouchez, ficelez et capsulez rapidement. 

63. LIMONADE purgative au citrate 
de magnésie. 

(Formule de M. Cadet de Gassicourt.) 

On fait à l'avance un soluté de citrate de 
magnésie titré au sixième. 

Acide citrique pur , 122 grammes. 

Eau filtrée, 1,000 — 

Carbonate de magnésie, 83 — 
Faites fondre à froid l'acide citrique dans 
l'eau , saturez le soluté acide par le carbonate 
de magnésie; filtrez. Pour avoir exactement 
1,200 grammes de colaturc, on complète le 
poids par 

Eau, 50 grammes, 
dout on se sert pour laver le filtre. 



Ces 1,200 grammes de soluté, équivalant à 
quarante portions de 30 grammes , dont cha- 
cune contient 5 grammes de citrate, servent à 
préparer les limonades selon le besoin et con- 
formément à la dose du sel purgatif voulu par 
la prescriplion médicale. 

Chaque limonade purgative se compo- 
sera de : 

1» Soluté du citrate de magnésie, titré au 
sixième autant de fois 30 grammes que le chif - 
fre de l'ordonnance indiquera 5 grammes do 
citrate magnésien ; 

2 3 Sirop de sucre, aromatisé avec la teinture 
alcoolique de jus de citron, 120 grammes pour 
une bouteille. 

Enfin, pour rendre la limonade gazeuze, on 
ajoute : 

Acide citrique peu concassé, 3 grammes. 
Bicarbonate de soude, 4 — 

On'bouche, on ficèle, et on capsule rapide- 
ment. 



LINIMENTS. 



64. 



LEXDIENT antirhumatismal. 

(Formule de M. Hainaut.) 

Alcool 36° Cartier, 500 grammes. 

Euphorbe, 30 — 

Feuilles de belladone, 30 — 
— d'aconit napel, 30 — 

On réduit les feuilles en poudre grossière. 

On met le tout en contact avec l'alcool pen- 
dant quinze jours, en ayant le soin d'agiter de 
temps en temps ; on passe et on filtre. 

L'auteur dit que ce Uniment est supérieur 
au baume opodeldoch et au Uniment ammo- 
niacal. 

65. UNIMENT contre les engelures. 

(Formule de M. Marcel.) 

Eau-de-vie camphrée, 60 grammes. 
Vin de quinquina. 60 — 

lodurc de potassium, 4 — 

Laudanum de Rousseau, 4 — 
On l'emploie en compresses matin et soit 
sur les engelures non ulcérées ; la guérison est 
complète au bout de quelques jours. 

66. UNIMENT contre le lombago 

ou la scialique. 

(Formule de M. Delfraissè.) 

Essence de térébenthine, 30 grammes. 
Tartre slibié, 4 - 

Pour un Uniment S. A. a étendre sur la ré- 
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gion malade en quatre frictions à une heure 
d'intervalle. 

67. UNIMENT de sabine contre la 

goutte invétérée. 

(Formule du docteur Goeden.) 

Phosphore, 2 gr. 60 centigr. 

Huile de sabine j ~ g me8 . 

Huile de térébenthine, J ° 
Ammoniaque liquide, 16 — 

Le malade doit se faire une friction avec ce 
liniment au sortir du bain. 

68. UNIMENT térébenthine contre la 

fièvre intermittente. 

(Formule de M. Bellencontre.) 

Huile essentielle de térében- 
thine, 100 grammes. 

Laudanum de Rousseau, 4 — 

Mêlez. 

On fait des frictions sur la colonne -verté- 
brale, avec environ deux cuillerées à bouche de 
ce liniment , deux heures avant le paroxisme, 
et on les continue deux ou trois fois après la 
disparition des symptômes fébriles. 

LIQUEURS. 

69. LIQUEUR de conicine pour injections. 
(Formule de MM. Devay et Guilliermont.) 

Alcoolé de fruits deciguë, 120 grammes. 
Eau de chaux, 900 — 

Filtrez au bout de quelques instants. 

70. LIQUEUR de cuivre ; muriate ammo- 

niacal ; teinture de sel ammoniacal 
cuprifère. 

(Formule de Van Mons donnée par M. Koeklin.) 

Chlorure de cuivre , 4 grammes. 
Sel ammoniac, 15 — 

Eau, 150 — 

Cette liqueur est usitée contre l'épilepsie et 
pour le pansement des ulcères vénériens. 

71. LIQUEUR pour l'injection des 

cadavres. 

(Formule de M. Suquet.) 

On prend une solution de carbonate de soude 
marquant de 20 à 22° Baumé. 

On fait passer dans cette solution de l'acide 
sulfureux obtenu de la réaction de l'acide sul- 
furique sur de la sciure de bois, jusqu'à ce que 
tout l'acide carbonique du carbonate soit dé- 
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placé et que le liquide contienne un excès d'a- 
cide sulfureux, la solution doit alors marquer 
24°. On verse cette solution dans une cuve sur 
des rognures de zinc, elle reste en contact avec 
ce métal jusqu'à ce qu'elle soit devenue sensi- 
blement neutre ; à cet état, elle ne doit pas bru- 
nir la lame d'un couteau qu'on y plonge et 
qu'on expose au contact de l'air. 

On emploie quatre ou six litres de ce liquide 
pour injecter un cadarre, le liquide est refoulé 
dans l'une des artères carotides. 

72. LIQUEUR pour la cautérisation 
du lupus. 
(Formule du docteur Malichecq.) 

Or laminé, 1 gramme. 

Acide nitrique, 1 — 

Acide chlorhydrique, 3 — 

A l'aide de ces produits on obtient un liquide 
(du chlorure d'or) d'une belle couleur jaune, 
on le conserve à l'abri du contact de l'air, dans 
un flacon à l'émeri. 

On cautérise la partie malade avec ce chlo- 
rure, répétant la cautérisation à peu près tous 
les huit jours, en se servant d'un petit pinceau 
ou d'un peu de charpie fixée à l'extrémité d'une 
pince et imbibée de chlorure d'or. 

Lorsque le mal est trop étendu, on n'en tou- 
che qu'une portion seulement, aucun pansement 
n'est nécessaire. 

Voici les règles à observer dans l'emploi, et 
les phénomènes qui suivent son application : 

1® On se sert d'un très petit pinceau ou d'un 
peu de charpie portée à l'extrémité d'une 
pince ; on l'imbibe dans la dissolution auri- 
fère ; • 

2 e On cautérise tonte la surface malade en 
la badigeonnant; cependant, lorsque le mal est 
trop étendu, il vaut mieux n'en toucher qu'une 
portion seulement ; aucun pansement n'est né- 
cessaire, on laisse la partie exposée à l'air 
libre ; 

3° Par suite d'une réaction instantanée et 
d'une modification particulière des tissus cau- 
térisés , on y aperçoit d'abord une couleur 
jaune, puis orange, ensuite violette, et enfin 
noirâtre ; dix-huit ou vingt-quatre heures après 
l'opération, il apparaît des croûtes noires, iné- 
gales, rugueuses, et pas de traces notables d'in- 
flammation sur les tissus qui les supportent; 

4° Ces croûtes, de couleur noire comme 
celles du rupia, mais très minces, sont d'abord 
adhérentes par toute leur surface; mais bientôt 
deux ou trois jours après la cautérisation, on 
les Toit se délacher par un ou plusieurs points 
de leur circonférence, sous forme d'écaillés 
ru g ueuscs ; 

5° Après cinq à six jours elles sont complé- 
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tement tombées, et la surface sur laquelle elles 
reposaient reste sèche, si elle était simplement 
tuberculeuse, et comme cicatrisée, si elle était 
ulcérée superficiellement et sur une pelile 
étendue; 

6° Il faut que ces croûtes ne soient enlevées 
ni par le malade, ni par le médecin, qu'elles 
tombent spontanément à la suite d'un travail 
local modificateur et essentiel à la guérison de 
la maladie ; 

7° On revient à la cautérisation après la 
chute complète des croûtes, et seulement alors 
on l'opère toujours de la même façon ; on passe 
légèrement sur les parties peu affectées, on 
cautérise un peu plus fort les tissus où le mal 
est plus profond ; 

8<> Immédiatement après nvojr touché les 
parties affectées, surtout si elles offrent quel- 
ques points ulcérés, les malades éprouvent une 
douleur instantanée, cuisante, quelquefois as- 
sez yive pour amener un larmoiement consi- 
dérable des yeux, principalement chez les cut 
fants. Cette douleur se dissipe graduellement 
et ne dure au' une ou quelques heures, suivant 
l'étendue cl la profondeur de la cautérisation. 

Tes règles générales que nous venons de ira*? 
ccr en peu de mots, doivent être rigoureuse- 
ment observées dans l'emploi de ce puissant 
caustique. 

73. LIQUIDE comre les engelures 

simples et ulcérées. 

{Formule de M. Fan Byn de fladsloo.) 

Huile essentielle de téré- 

henthine, 2 grammes. 

Esprit de vin camphré, 2 — 
Eau de roses, 180 — 

Mêlez. Imbibez un linge de ce liquide et en- 
veloppez pendant la nuit les parties affectées. 

LOTIONS. 

74. LOTIONS employée* contre les 

engelures ulcérées. 

{formule de M. Trousseau.) 

Tannin, 10 grammes. 
Eau, 500 - 

75. LOTIONS contre les engelures. 

(Formule du docteur Margoion) 

Eau commune, 192 grammes. 

Acide sulfuriquc concentré, 5 — 
Teinture de safran, 15 gouttes. 

Mêlez, pour imbiber une compresse en deux 
,ue l'on applique sur la partie malade 



durant vingt quatre heures, en la renouvelant 
de quatre en quatre heures. 

76. LOTIONS préservatîves contre les 

engelures. 

(Formule de M. Trousseau.) 

8el ammoniac, 20 grammes. 

Ean, 40 -~ 

Alcoolat vulnéraire, 10 — 

Dissolvez le sel dans l'eau et ajoutez l'al- 
coolat. 

Lotions tous les matins. 

77. LOTIONS employées contre les 

engelures. 

(Formule de M. Trousseau.) 

Borax, 50 grammes. 
Eau, 500 — 
Dissolvez quatre cuillerées à bouche de celle 
solution dans un litre d'eau chaude pour lo- 
tions. 

78. LOTIONS contre l'herpès tonsuranl. 

(Formule de M. Cazennve.) 

Eau distillée, 250 grammes. 

borate de soude, I — 4 déeigr. 

Faites une dissolution avec laquelle on lave 
la peau atteinte de l'herpès. 

LUPULINE. 

79. LUPULINE employée comme 

anapbrodisiaque. 

(Formule du docteur Page de Philadelphie.) 

D'après ce médecin, il suffit de prendre 25 à 
50 centigrammes de lnpulineen poudre ou en 
pilules pour suspendre complètement les érec- 
tions, et cela sans donner lieu ni à la constipa- 
lion, ni à la céphalalgie, ni à auciyi symptôme 
fâcheux. 

M. fage a aussi employé la lupuline contre 
la spermathorée, non comme guérissant la ma- 
ladie, mais comme s'opposant à la condition 
principale favorisant la spermathorée. 

MIXTURES. 

80. MIXTURE ammoniacale. 

(Formule de M. Cruveilkiêr.) 

Alcool de mélisse, 120 grammes. 
Alcool de fioraventi, 30 — 
Ammoniaque, 10 — 

Mêlez exactement. 
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Cette mixture est employée en frictions pour 
produire ln stimulation de la peau contre les 
douleurs rhumatismales, les névroses, etc. 
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MORT AUX MOUCIIES. 

86. MORT aux mouches non arsenicale. 



81. MIXTURE conirc Piclère el les coli- 
ques venteuse* des nouveau-nés. 

(Formule de M. Duclos.) 
Eau de roses pâles, | 

Sirop de chicorée, [ a.i 30 grammes, 
Fleurs de pêcher, * 

On emploie cette mixture à la dose d'une on 
deux cuillerées à café suivant l'âge de l'enfant. 

82. MIXTL'RE employée contre les 

engelures. 

(Formule de M. Trousseau.) 
Extrait de ratanhia, 10 grammes. 

Mucilage de pépins de coing, Q. 8. 

On enduit les engelures avec cette prépa- 
ration. ,. 

83. MIXTURE de sabine contre la goutte. 

(Formule de Koppe.) 

Koppe recommande à l'extérieur la com- 
position suivante : 

Baume de copahu, I r . 

liaume du Pérou, | aa 40 Sommes. 

Huile de sabine (l drachme). 4 gr. (environ). 

Cette composition, au moyen de charpie, est 
appliquée sur la partie malade. 

84. MIXTURE contre les coliques de la 

région ombilicale. 

(Formule du docteur Josai,) 
Thridace, 4 grammes. 

Gouttes de Rousseau, 8 gouttes. 
Eau gommée, 250 grammes. 

Amidon, 4 

Huile d œillette, 15 — 

F. S. A. 

Celle mixture doit être administrée en la. 
vements, en trois fois et à trois heures d'in- 
tervalle. 

85. MIXTURE étherée de guaco. 

(Formule de M. Simmonds.) 
Suc frais de guaoo (1), 30 grammes. 
Elher sulfurique, 120 — 

Laissez macérer pendant quatre heures, fil- 
trez et conservez. 



(1) On conçoit que cette mixture ne peut être 
préparée que dans les lieux où croît le mikania 
guaco, l'Amérique méridionale, les An! il les, où il 
est naturalisé. Les préparations de guaco ont été 
données contre le choléra et contre les morsures 
des serpents. 



On sait que Brande a indiqué la solution de 
quassia excelsa pour tuer les mouches. 

L'interdiction de l'emploi des substances 
toxiques pour les préparations réclamées par 
les besoins hygiéniques, nous portent à pu- 
blier un moyen qui est très-employé en Suisse 
pour la destruction des mouches. 

Quassia amara, 8 grammes. 
Eau, 500 — 

Mélasse, 125 — 

Faites bouillir le quassia avec l'eau pendant 
dix minutes. On passe et on ajoute la mêlasse. 

Les mouches se jettent avec avidité, sur cette 
préparation, et elles périssent promptement 
après en avoir fait usage. 

PATES. 

87. PATE pour noircir les cheveux. 

Azotate d'argent, 15 grammes. 

Proto-azotatede mercure, 15 — ■ 
Eau distillée, 125 — 

On fait dissoudre, on filtre, on lave le filtre 

avec assez d'eau pour obtenir 1G5 grammes de 

liquide. 

On fait avec cette solution et suffisante quan- 
tité d'amidon une paie claire, on en enduit les 
cheveux le soir, on couvre la tête de taffetas 
gommé, le lendemain ou lave la tête et on l'en- 
duit d'un corps gras quelconque. 

PASTILLES. 

88. PASTILLES de citrate ferroman- 

gaueux. 

(Formule de M. Burin-Dulmisson.) 

Citrate ferromnnganeux, 1 gramme. 
Sucre très- fin aromatisé 

à volonté, 16 — 

Convertissez selon l'art en pastilles de 5 dé- 
cigrammes. 

On donne ces pastilles contre la chlorose. 



89. PASTILLES de laciaiA ferroman- 
gancux. 

(Formule de M. Pèlrequin.) 

La r ta te de fer et de manganèse, 20 grammes. 
Sucre fin, 400 — 

Eau, Q S. 

Faites des pastilles à la goutte de 5 déci- 
grammea. 
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On les prescrit contre la chlorose à la dose 
de 6 à 12 dans les vingt-quatre heures. 

90. PASTILLES de protocarbonate de fer. 

[Formule de M. Guillaumont, pharmacien à 
Manosque.) 

Sulfate de fer pur, 100 grammes. 

Carbonate de soude cristallisé, 120 — 

Gomme arabiqnc pulvérisée, 00 — 

Sucre fin, 600 — 

Cannelle en poudre, 2 — 

Agissez comme pour les pilules de Vallet. 
Quand tous aurez obtenu le magma de proto- 
carbonate de fer, que vous l'aurez bien ex- 
primé, vous mêlerez exactement le sucre avec la 
poudre de cannelle auxquels vous ajouterez le 
mélange de gomme et de prolocarbonate de fer. 
On fait 600 tablettes, qui renfermeront cha- 
cune sensiblement 5 centigrammes de carbo- 
nate ferreux. 

91 . PASTILLES de salicilite de potasse ou 

de soude comme diurétique. 

[Formule de M. le docteur Hannon.) 

Salicilite de potasse ou de soude, 2 grammes. 
Sucre et gomme adragante, Q- S. 

F. S. A. 240 pastilles, dont on prendra 4 à 
10 par jour. 

Ou bien : 

Salicilite de potasse et de soude, 2 grammes. 
Extrait de chiendent, Q. S. 

Pour 120 pilules, dont on prend de 2 à 5. 

Ces pastilles ou pilules doivent être conser- 
vées dans un lieu sec et dans un flacon bien 
bouché. 

Nota. On sait que c'est de la reine-des-prés 
que s'extrait l'acide salicileux. Voir à ce sujet 
les travaux de M. Hannon dans le Journal de 
pharmacie et chimie, page 292. 

PESSAIRES. 

92. PESSAIRE médicamenteux. 

[Formule de M. Churchill.) 

Ce pessaire, utile contre les accidents né- 
vralgiques qui résistent souvent aux sangsues, 
surtout chez les femmes faibles, se prépare en 
prenant : 

Opium, 10 centigr. 

Cire blanche, 2 grammes. 
Axonge, 6 — 

Faisant du tout une masse médicamenteuse 
qu'on introduit, à l'aide du spéculum, de 
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nière à ce qu'il soit en contact avec le col de 
l'utérus. 



PILULES. 



93. 



PILULES de chlorure de zinc 
contre le cancer du nez. 

[Formule de M. Ferbeek») 

Chlorure de zinc, 1 gr. 50 centigr. 

Extrait de ciguë, Ogr. 75 centigr. 

Racine de gaïac, 10 grammes. 

Extrait de chardon bénit, 6 — 

On fait .selon l'art 90 pilules; on en prend 
trois par jour. 

Le malade doit se mettre à la diète végétale 
lactée, et faire usage d'eau froide pour boisson . 

Une femme de quarante-trois ans, au teint 
jaune paille, portait depuis plusieurs mois, sur 
le côte gauche de la pointe du ne», une petite 
tumeur percée à son centre, d'où sortait une 
matière ichoreuse, jaune brunâtre. M. Verbeck 
toucha plusieurs fois ce bouton avec le chlo- 
rure de zinc dissous dans partie égale d'eau et 
prescrivit les pilules dont nous venons de rap- 
porter la formule. 

La tumeur finit par tomber et laissa à sa 
place de belles granulations qui ne tardèrent 
pas à se cicatriser. On continua les pilules. 
Cinq mois après, la tumeur se reproduisit, du 
volume d'un gros pois, avec douleurs lanci- 
nantes. M. Verbeek la détruisit en dix jours 
et continua pendant quelque temps de toucher 
avec le chlorure de zinc la place restée saine 
qui se cicatrisa. La guérison date de sept ans. 
• 

94. PILULES de fumarine. 

[Formule de M. Hannon.) 

Ces pilules contiennent 2 centigrammes et 
demi de jumarine ou d'acétate, d'hydrochloratc 
ou de sulfate de cette base, qu'on divise dans 
une quantité convenable de poudre inerte et de 

mucilage. _ 

On administre trois ou quatre de ces pilules 
par jour, huit à dix jours de leur emploi, con- 
tre la pléthore et contre les phlegmasies. 

Selon M. Hannon, la fumarine est moins so- 
luhle que ses sels, elle a moins diction. Il 
donne pour les sels la préférence à l'acétate. 

95. PILULES d'arséniatc de fer. 

[Formule de M. Bieit.) 

Arséniate de fer, 15 centigram. 

Extrait de houblon, 36 décigram. 

Poudre de guimauve, 18 — 
Sirop de fleurs d'oranger, Q. S. 
Pour faire 48 pilules. 

[La suite au prochain numéro.) 
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Biett employait ces pilules surtout contre 
les affections squammeuses et contre le lupus. 
Dose, une par jour. 



pilules d'arséniaie de soude. 

{Formule de M. Catenave.) 

5centigramm. 



Arseniate de .-.>->•>. <r, 

Extrait de Taraxacum, 2 grammes 
Mêlez pour faire 30 pilules. 
Doses, de une à deux. Mêmes usages. 

97. PILULES de carbonate ferro- 
manguenx. 

(Formule de M. Pétrequin.) 

S ul fate ferreux cristallisé pur, 75 
Sulfate manganeux cristallisé 

pur, 25 

Carbonate de soude cristallisé, ISO 

Miel blanc, 60 

Eau, Q. 

Même préparation que pour les pilules de 
Vallet. Faire des pilules de 20 centigrammes, 
qu'on peut argenter à volonté, et qui se con- 
servent facilement sans s'oxyder, en les tenant 
dans des flacons bien bouchés. 2 a 4 pilule 
par jour. 



S. 



PILULES cicutées. 
(Formules de MM. Devay et Guilliermond.) 

Pilules n" 1. Prenez 1 gramme de fruits de 
ciguë récemment pulvérises; faites, avec quan- 
tité suffisante de sucre et de sirop, une masse 
que \ous divisez en cent pilules, que vous re- 
couvrez de sucre, à la manière des dragées, 
elles sont du poids de 10 centigrammes. Ces pi- 
lules conviennent aux personnes qjii ne sont pas 
encore habituées au médicament, et qui sont 
d'un tempérament délicat. Dose : deux pilules 
le premier jour ; élever progressivement jus- 
qu'à dix, quinze, vingt, en augmentant d'une 
chaque jour. Alors il devient plus commode 
d'employer les suivantes. 

Pilules no 2. Prenez 5 grammes de fruits de 
ciguë récemment pulvérisés; incorporez-les 
avec quantité suffisante de gomme et de sucre, 
pour faire une masse qu'on divisera en cent 
pilules, et qu'on couvrira d'une enveloppe de 
sucre. Chaque pilule pèsera 25 centigrammes. 

Observations. 

Les effets physiologiques observés par M. De- 
Tay, chez les malades soumis à ces nouvelles 
préparations de ciguë sont de trois sortes : 
1° céphalalgie, lourdeur de tête; 2» coliques; 
3" tremblement léger de tout le corps et sur- 
tout des membres supérieurs. Ce dernier phé- 



nomène n'a été observé que deux fois chez dès 
malades qui étaient arrivés à prendre six à huit 
pilules du n° 2 ; il dénote le premier indice de 
l'intoxication, et il est prudent alors de baisser 
la dose de plusieurs pilules, sauf à remonter 
ensuite La céphalalgie et les coliques sont des 
symptômes plus fréquemment observés, surtout 
dès les premières doses du médicament, lors- 
qu'on est arrivé à dose de huit à dix pilules du 
n° 1; la céphalalgie est gravative. Les coliques 
sont souvent accompagnées de diarrhée et d'en- 
vies fréquentes d'uriner. Ces symptômes n'ont 
jamais paru, à M. Devay, assez graves pour en- 
rayer la marche ascendante du traitement; les 
malades finissent par s'accoutumer au traite- 
ment, et arrivés à prendre quinze ou vingt pi- 
lules du n" i, ou quatre du n° 2, ils n'éprou- 
veront plus aucun de ces symptômes. 

Il nous reste à entrer dans quelques détails 
pharmaeologiqueset posologiques, relativement 
aux nouvelles préparations de ciguë proposées 
par MM. Devay et Guilliermond. 

Il faut d'abord que les fruits de ciguë qu'on 
met en usage, soient bien ceux de la grande 
ciguë, et qu'ils ne soient pas mélangés avec 
d autres de la famille des ombellifères. Voici 
leurs caractères : ils sont presque globuleux, 
relevés decinq côtes crénelées ; quand les fruits 
sont divises, les rôles se replient en l'orme de 
croissants ; ils n'ont pas, comme les autres om- 
bellifères, une odeur aromatique particulière; 
celle-ci paraît être couverte par celle de la co- 
nicine. Une autre précaution consiste à avoir 
égard au temps où l'on doit récolter ces fruits : 
ils doivent être recueillis a leur maturité. 

99. PILULES de diagràdfl contre la con- 
stipation opiniàtie. 

Diagrède, 1 gramme. 

Huile de croton tiglium, 2 gouttes. 

Faites dix pilules, qui doivent être adminis- 
trées une toutes les heures; si la quatrième n'a- 
vait pas agi, on les donnerait de demi 
heure. 



100. 



PILULES contre l'érysipèle avec 
acctdenis cérébraux. 

(Formule de M. Mascaret.) 



Nitre, 
Camphre, 
Conserve de roses. 



4 grammes. 

1 — 

Q.S. 



ngt pilules. On en donne une 
ire, ou de deux en deux heures. 



F. S. A. v. 
d'heure en heure 

Si les malades ne peuvent avaler les pilules, 
on les fait dissoudre dans l'eau et on fait pren- 
dre la dissolution. 
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1 gram. 50 centigr. 
1 - 50 - 
50 - 



PILULES fébrifuges. 
{Formule» de M. Garoste. 

1° Sulfate de quinine, 2 grammes. 

Rhubarbe en poudre Irès fine, 3- — 

Extrait aqueux de gentiane, 2 — 

Gomme adragante, Q. S. 

Mêlez. P. S. A. n° 20 pilules. A prendre 
quatre pilules chaque matin au moment prés- 
ent, en deux fois, a une heure de distance; on 
boira chaque fois une verrée de limonade au 
citron. 

2° Sulfate de quinine, 

Rhubarbe en poudre, 

Aines en poudre, 

Extrait aqueux de va- 

leriane, 2 — 

Gomme adragante, Q. S. 

F. S. A. n° 20 pilules. A prendre aux mômes 
doses que dans la formule n° 1. Ou boira une 
infusion de camomille. 

3° Sulfate de quinine, 
Rhubarbe en poudre, 
Aloès en poudre, 
Extrait de cafe, 
Gomme adragante, 
F. S. A. n° 20 pilules. A prendreaux mêmes 
doses que dans la formule n° i. On boira une 
infusion de feuille d'oianger. 

4 # Sulfate de quinine, 
Rhubarbe en poudre, 
Extrait aqueux de gen 

liane, 
Extrait aqueux de Talc 

rîane, 
Gomme adragante, 
F. S. A. n e 20 pilules. A prendre aux mêmes 
doses que dans la formule n° 1. On boira une 
infusion de thé suisse. 



1 gramme. 

1 — 

50 centigram. 

2 grammes. 
Q. S. 



75 cenligr. 
1 gramme. 



lut 



1 — 



Q.S. 



5° Sulfate de quinine, 
Rhubarbe en poudre, 
Nitrate de potasse, 
Extrait aqueux de café, 
Gomme adragante, 

F. S. A. n° 20 pilules, A prendre aux mêmes 
doses que dans la formule n° 1. On boira deux 
cuillerées de vin blanc vieux. 



50 centigrammes. 
1 gramme. 
1 gram. 50 centigr. 

Q.S. * 



102. PILULES d'iodure ferromanganeux. 

Soluté officinal (l), 16 grammes. 
Miel, 5 — 

Poudre absorbante, 9 grammes 5 décigr. 
Pour faire 100 pilules. 



On mêle le miel et le soluté ; on fait évaporer 
d'abord rapidement et sur la fin à une douce 
température, jusqu'à ce que le poids du mé- 
lange soit de 10 grammes. On ajoute alors 
9 grammes 5 décigrarames d'un mélange fait • 
parties égales de poudre de guimauve et de re- 
glise, on divise ia masse en quatre parties 
égales que l'on roule dans de la poudre de fer 
réduit par l'hydrogène; on allonge les petites 
masses en cylindres sur une plaque de fer et on 
divise chaque cylindre en 25 pilules que l'on 
roule dans une nourelle quantité de poudre de 
fer pour recouvrir les parties mises a nu par 
le pilulier. 

On recouvre ces pilules d'une couche de 
baume de Tolu. . 

Ces pilules contiennent environ 5 centi- 
grammes d'iodure ferromangancux. On en 
prend deux le matin et deux le soir pendant la 
première semaine, trois le matin et trois le 
soir pendant la deuxième. 

Les enfants, les personnes faibles, devront 
commencer par une pilule le matin, une le 
soir, et augmenter graduellement, c'est-à-dire 
en prendre deux dans la deuxième semaine. 

PILULES àViodure d'arsenic. 
{Formule de 31. JTtompson.) 

Iodurc d'arsenic, 5 centigrammes. 
1 gr 



(t) Voir la formule du sirop d'iodure de fer mao- 



Exlraitde ciguë, 



20 cenligr. 



F. S. A. pour dix pilules. A prendre toutes 
les huit heures. 

104. PILULES d'iodure de soufre„ £ 

{Formule de M. Devergie.) 

Iodure de soufre, 1 
Sucre, ) 
Huile d'amandes douces, / Q. S. 
Gomme arabique, ' 
pour amener a l'état pilulaire, etc. 



PILULES de malico. 



105. 



N*l. Poudre de matico, . ' 90 \ 

Guimauve pulvérisée, 2 — 
Sirop de gomme, Q. S. 

Faites selon l'art 100 pilules qu'on roule 
dans du lycopode. Ces pilules contiennent 
chacune 20 centigrammes de matiêo et pèsent 
jusqu'à 40 ou 50 centigrammes. Ces pilules 
peuvent se prescrire a la dose de 2 jusqu'à 25 
par jour. 

N° 2. Extrait hydro-alcoo- 

lique de malico, 10 
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Divisez selon l'art en KM) pilules qm, plus 

petites, sont plus faciles à prendre. 

106. PILULES mercurielles contre la 

tuberculisalioo pulmonaire. 

(Formule du docteur Lecouppey.) 

Dans le premier supplément, au n° 183, nous 
avons donné la formule des pilules du docteur 
Lecouppey contre la tuberculisation pulmo- 
naire destinée aux adultes. Voici la formule 
qu'il propose pour les enfants. 

Mercure, 1 gramme. 
Miel, 2 — 

Triturer jusqu'à parfaite extinction du mer- 
cure, ajouter : 

Poudre de réglisse, Q. S, 

Faire 100 pilules. 

Chaque jour une ou deux, que l'on peut sus- 
pendre dans une potion gomraeuse. 

107. PILULES contre le rhumatisme. 

(Formule de M. Massot.) 

Camphre, i gramme. 

Tartre stibié, 10 centigr. 
Thridace, Q. S. 

Faites 15 pilules; on en prendra cinq le ma- 
tin à jeun et deux avant dîner. 
On peut y ajouter : 

Extrait d'opium, 10 centigr. 

108. PILULES de strychnine contre 

la eborée. 

{Formule de M. le docteur força.) 

Strychnine, 5 centigr. 

Extrait de réglisse, 1 gramme. 
Mêles, disses en 16 pilules. 

Le malade en prend deux d'abord par jour, 
une le matin, une autre le soir, puis quatre. 
Après vingt jours de traitement, le malade est 
guéri. 

109. PILULES rie valérianatc de zinc as- 

socie a l'extrait de jusquiame , 
contre les névralgies. 

' (Formule de M, Tournié.) 

Valeriaqat? de *inç , 30 centigr, 

Extrait de jusquiame , 16 — 

Extrait d'opium, 8 

Conserve de roses, Q. S. 

Pour <J pilules. Ces pilules contiennent 
5 centigramme de valmanaie de sine, 13 mil- 



ligrammes d'extrait d'opium, et 25 willigram* 

mes d'extrait de jusquiame. Le premier jour 
deux ou trois de ces pilules à deux ou trois 



•V. 



POMMADAS. 

110. POMWAPE contre les engorgera^ 

scroluleux. 

(Formule de M. ferbeek.) 

Axonge, 180 grammes. 

Chlorure de sine , S gr . 50 centigr. 

F. 6. A. 

Frictionner les tumeurs trois fois par jour 
en employant chaque fois 4 grammes de cette 




111. r o M S 1 A i ) i: de fumarine . 

(Formule de Af, Haunon.) 

Acétate de fumarine, 50 centigr. 
Cérat, 6 grammes. 

Faites par mélange une 
plique eu onctions sur les 
telles que l'érysipèle. 

119. pommade anesthésique 

(Formule de M, Uuguier.) 

Axonge, 30 
Ether chlorhydrique chloré, 5 

Cette pommade, employée sur le trajet d'un 
nerf d'un homme blessé, n'a eu qu'un effet pas- 
sager, elle n'agissait qu'au point de contact | 
au-dessus et au-dessous la douleur était la 



113. pommade contre les affections 
douloureuses. 

(Formule de M. Poggialy.) 

M. Poggialy donne la formule suivante, qu'il 
pplique avec le plus grand succès au traite- 
iesetde la douleurs» ( 



Sel de morphine (hydrochlo- 
rate), 50 centigr. 

Extrait de belladone, 4 grammes, 

(pu atropine pour avoir un 
composé blanc), 20 centigr. 

Onguent populeu m, 15 grammes. 

Axonge purifiée, ayant macéré 
94 heures dans des feuilles de 
datuia stramoniura, Q. 8. , 16 — 

Mêles exactement. En appliquer 5 grammes. 
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114. POMMADE antipédiculairc. n'offrant 
aucun danger dans son emploi ; 

Par M. Sylva, pharmacien à Bayonne. 

Moelle de bœuf préparée» 60 grammes. 
Huile d'amandes douces, 8 — 
Baume du Pérou, 4 — 

Chauffez au bain-marie pendant une demi- 
heure. Passez et battez dans une terrine avec 
un pilon de bois. 
Ensuite ajoutez : 

Huile rolatile de valériane, 4 grammes. 

— de semen contra, 1 — 

S'en servir matin et soir en frictions sur la 
tête., 

1 15. POMMADE au chloroforme contre 

les névroses. 

[Formule par M. Cazenave, de Bordeaux.) 

Chloroforme pur, 13 grammes. 

Cyanure de potassium. 10 — . , 
Axonge récente, 60 — 

Cire, Q. S. 

Pour obtenir une consistance de pommade. 



w / J 



1 16. POMMADE de digitaline contre 

les dartres. 

(Formule de M. Dumont , pharmacien à 
Cambrai.) 

Digitaline pure dissoute 

dans l'alcool, 10 centigrammes. 

Sulfure rouge de mercure, 2 gr. 50 "centigr. 

Chlorure de mercure (pré- 
cipité blanc), 16 grammes. 

Teinture d'opium brut, 6 — 

Cold créa m a l'état savon- 
neux, 120 — 

F. S. A. 

117. POMMADE contre l'eczéma 

squammeux. 

li Carat, 30 grammes. 

Turbith minéral, 1 gramme. 
Soufre sublimé, 2 grammes 4 décigr. 

F. S. A. 

118. POMMADE épispastique jaune. 
(Formule de M. Lavie, pharmacien à Brezolles.) 

Huile d'olive, 780 grammes. 

Cire blanche, 335 — 
Cire jaune, 30 — • 

Canth.ir.des concassées, 60 — 
Curcuma pulvérisé, 4 — 

Mette! dans un vase de terre les cantharidea, 



le curcuma et l'huile d'olives ; faites digérer à 
une douce chaleur pendant une demi-heure; 
passez, faites fondre la cire et coulez dans des 
pots. 

Une demi-heure de digestion nous paraît 
insuffisante pour qu'il y ait dissolution du 
principe vésicant des cantharides. 

119. POMMADE épispastique verte. 
(Formule de M. Lavie.) 

Huile d'olive, 330 grammes. 

Axonge, 500 — 

Cire jaune, 160 — 
Pondre de. cantharidea, 30 — 
Curcuma pur, 10 — 

Indigo pur, 1 gr. 75 centigr* 

Faites une pommade bien homogène. 

130. POMMADES contre l'érysipèle, con- 
tre les engorgements syphilitiques et 
scrophuleux, contre les ulcérations 
syphilitiques. 

(Formules de M. Caxenave.) 

POMMADE d' AZOTATE d'aRGEHT. 

Azotate d'argent, 1 à 4 grammes. 
Axonge, 30 * — 

En onctions contre l'érysipèle. 

POMMADE D'iODORE D'ARGENT. 

lodure d'argent, ' 6 décigrammes. 

30, 



En onctions contre les engorgements syphi- 
litiques et scrofuleux. 

POMMADE DE CYANURE d' ARGENT. 

Cyanure d'argent, 6 décigrammes. 
Axonge, 30 grammes. 

Pour panser les ulcérations syphilitiques. 

Ces deux dernières pommades ont été pro- 
posées pour remplir des indications pour les- 

3uelles on a habituellement recours a l'iodure 
e potassium ou aux préparations mercurielles. 
Comme on est bien loin d'avoir constaté de leur 

Crt une efficacité analogue, elles sont généra- 
ient peu employées. 

fil, POMMADE fébrifuge. 

(Formule de M. Carotte, pharmacien.) 

Sulfate de quinine, 4 grammes, 

dissous avec un excè-< d'eau de Rabel. 

Axonge purifiée et fondue, 15 grammes. 
Mêlez et ajoutes : 

Camphre en poudre, 8 grammes, 

l'indication du médecin, on en appli- 
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que sur l'aîne et on frotte , un peu vivement , 
pendant quelques minutes. 

122. POMMADE contre l'herpès 

lonsurant. 

(Formule de M. Cazenave.) 

* 

Axonge, 30 grammes. 
Tannin, 1 — 2 décigr. 
Eau, Q. S. 

F. S. A. 

On emploie ce médicament dans la période 
où les cheveux commencent à pousser de nou- 
veau. 

123. POMMADE iodée. 
(Formule de ML. Duhamel.) 

Huile iodée de M. Deschamps 

(d'Avallon), 30 gramme*. 

Blanc de baleine, 10 — 

Baume du Pérou liquide, 1 — 

Essence de cédrat, 12 gouttes. 

— de bergamolte, )2 — • 
Cette pommade contient ijil d'iode. 

124. POMMADE de matico. 

Extrait de matico, 5 grammes. 

Alcool, 5 — 

Axonge, 20 — 
F. S. A. une pommade. 

125. POMMADE mercurielle pour empê- 

cher le développement des pustules 
de petite-vérole. 

(Formule de M. Briquet.) 

Onguent mercuriel , 2 parties. 
Amidon, 1 — 

L'amidon est ajouté pour empêcher l'onguent 
mercuriel de couler. 

» 

(Formule de M. Valleix.) 

Onguent mercuriel, 1 partie. 
Amidon, 1 — 

126. POMMADE contre les migraines et 

les né\ralgies faciales. 

(Formule de M. Cazenave, de Bordeaux.) 

Chloroforme pur, 12 grammes. 

Cyanure de potassium, 10 — 
Axonge récente, 90 — 

Cire, Q. S. pour obte- 

nir la consistance d'une pommade. 

Il faut prendre le soir, en se couchant, gros 
de la pommade comme deux œufs de pigeon, 
rétendre sur la paume des mains, et en en- 
duire les cheveux en tous sens. Dès que celte 



opération est terminée, et il fout y procéder 
très rapidement, on couvre la tête avec un bon- 
net en taffetas ciré et à coulisse, afin que la vo- 
latilisation du chloroforme soit a peu près nulle. 
En opérant de la sorte, les cheveux et le cuir 
chevelu .sont enduits de pommade pendantdouze 
heures, et on recommence de la même façon, 
plus ou moins souvent, selon que les douleurs 
cèdent rapidement ou lentement. 

Bien qu'on ait toujours obtenu d'excellent* 
effets de l'application de la pommade au chlo- 
roforme et au cyanure de potassium , l'expé- 
rience a appris qu'il fallait persévérer dans 
l'usage de ce moyen, malgré la disparition des 
douleurs , et cela p%rce que les rechutes sont 
, si l'on ne prend pas des précautions 



pour les éviter. 



1 27. POMMADE conlre la rougeur du bord 

des paupières après la variole. 

(Formule de M. Car on du Pillards.) 

Moelle de bœuf, 30 grammes. 

Extrait de suie, 1 gr. 50 centigr. 

Onguent citrin, 12 
Huile blanche de foie 

de morue, 2 
Mêlez. 



1 • 



POTIONS. 



128. 



POTION de fu marine. 

(Formule de M. Hannon.) 

Sirop de fumarine, 30 
Eau de fleur d'oranger, '100 

Faire une potion que l'on prend par cuille- 
rées à bouche toutes les heures dans les cas de 
pléthore. 

On peut unir ce sirop de fumarine aux di- 
vers excipients qui entrent dans les - 



129. POTION de fumarine contre 
les phlegniasies. 

(Formule de M. Hannon.) 

Acétate de fumarine, 5 centigr. 
Tartre stibié, 5 — 

Sirop de morphine, 30 
Eau distillée, 100 
A prendre par cuillerées à bouche d' 
heure. 



130., POTION à l'acide gallique contre 
le purpura hemoragica. 

Acide gallique, 2 grammes. 

Teinture thebaîque, 4 gouttes. 
Eau distillée, 16 



• i!» i r« • . 
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A jfjf etidre par cuillerée dfths l'espace d'une 
demi-heure, puis renouvelée de demi en demi- 
henre, dé manière è ce que le malade prenne 
plu* de 82 grammes d'acide gsllique en vingt- 
quatre heures. 

13t. POTION antisyphilitique. 

(wPormBJ* rf« Dotiavan.) 

Solution d'iodo-arsénite 

de mercure, 
Eau distillée, 
Sirop de gingembre, 

y. s. à- 



4 grammes. 
80 • - 

a - 



et avec précautions 

Î32. POTION à la belladone contre 
l'épi k' psi c. 

{Formulé du docteur Frederick.) 

Eau de source, 185 grammes. 

Extrait de belladone, 15 centigrammes. 

On donne au malade trois cuillerées à bouche 
par jour. 11 est utile que le malade en prenne 
une cuillerée lorsqu'il sent des symptômes pré- I 



195. POTION employée dans JèS toàlâdlès 

des voies génitO-UrlrtïtireS. 

(Formule de M. Panoye.) 

Eau de pluie, 250 grammes. 

Chlorhydrate d'ammoniaque, 15 à 3* — 
Extrait de taxaracum, 15 — 

A prendre par cuillerées à bouche d'heure en 
heure, de manière à prendre 4 à 8 grammes de 
sel ammoniaque par jour. Au bout de deux 
mois, l'émission des urines est facile, et la 
prostate a peine tuméfiée. 

POUDRES. 

136. POUDRE antiseptique. 
(Formule du docteur Morineau , de Poitiers.) 



2 grammes. 
2 _ 

125 
15 

30 



133. POTION contre la sciatique . 

el la coxalgie. 

(Formule du dàcltur 6'chtïéidèr, (TÔffembourg.) 

Essence de térébenthine^ 
Poudre de gomme arabique, 
Eau de menthe crépue, 

9nere, 

Sirop de menthe poivrée, 

M,'|. / exactement. On j rend de cette potion 
par cuillerées à bouche trois fois par jour. 

L'auteur dit qu'il faut en même temps pra- 
tiquer, plusieurs fois par jour, des frictions sur 
les parties douloureuses, en faisant usage du 
liniment suivant c 

Essence de térébenthine, 25 grammes. 
Liniment volatil camphré, 50 — 

• > * i** i. . *♦ . 

134. POnÔft contre l'éclampsié 

fiiiefrpëirale. 

(Formule de M. Vanoye.) 

fiatt distillée, 260 grammes. 

Ammoniaque liquide, 120 gouttes. 
Sirop de menthe, 33 grammes. 

A prendre par cuillerée* à bouche tontes les 



Poudre de quinquina, 1 partie. 

— d'espèces aromatiques, 1 — 
Chlorure de chaux, 2 — 

137. POUDRE dentifricei 
(Formule de M. Rainant.) 

Poudre de tormentille, 16 grammes. 

— d'iris de Florence, 8 — 
Crème de tartre, 4 — 
Chlorure de calcium solide, 8 décigr. 

Faites du tout une poudre. 

138. POUDRE pour eau gazeuse ferro- 

manganique. 

(Formulé dè M. Dubuisson.) 

Bicarbonate de soude en 
poudre grossière, 

Acide tartrique en pou- 
dre grossière, 

Sucre pulvérisé, 

Sulfate ferreux en pou- 
dre très fine, 

Sulfate mauganeux en 
poudre très fine, 

Méleï avec soin et fermez dans des flacons 
bien bouchés. 

Doses et mode Administration. 

Urte cuillerée à café pour chaque terre d'< 
et de vin que l'on boit pendant les repas. (Ne 
préférons ce mode d'administration.) 

Ou bien encore on verse trois cuillerées à 
bouche de cette pdttdrè dans Une bouteille rem- 
plie d'eau jusqu'à la unis ncè du goulot } et 
l'on bouche rapidement p« »tr éviter 1?» pwie du 
gas 



20 

*» . 
25 
53 



igr.50centigr. 
0 — 75 — 



On obtient de cette manière une eau acidulé 
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que l'on boit pure on Coupée avec du | N° 3. Sulfate de quinine, 25 centigr. 

Dissous avec eau de Rabel, Q. S. 
Quinquina jaune en poud., 10 ; 



L'eau ainsi préparée prend, au bout de peu 
de temps, une légère teinte feuille-morte, due, 
comme on le verra plus loin, à une modification 
des sels qu'elle contient, qui se transforment en 
sulfate de soude et en tartrate triple de 1er, de 
manganèse et de soude. 

Ce changement, comme cela se conçoit, est 
plutôt avantageux que nuisible aux propriétés 
thérapeutiques de la poudre ferromanganique. 

139. POUDRE employé.- c nuire la 

lyiupaniic. 

(Formule de M. Ductot.) 

Rhubarbe, 8 decigrammes. 

Magnésie calcinée, 2 à 4 — 

A prendre deux fois par jour, ou le matin 
seulement, selon la gravité. 

140. POUDRE contre l'érysipcle simple. 

(Formule de M. Mascarel.) 

Calomel, 5 centigrammes. 

Sucre en poudre, 4 grammes. 

Mêles et partagez en 12 prises égales qu'on 
prend d'heure en heure. 

On interrompt l'administration de cette pou- 
dre lorsqu'on aperçoit des symptômes de sali- 
vation mercurielle, ce qui • lieu, en général, 
du deuxième au troisième jour. t 

Dans les cas ordinaires. M. Mascarel fait faire 
des applications d'axonge pure, et il administre, 
quand le cas l'exige, un éméto-cathartique. 

• 

141. POUDRES fébrifuges. 

(Formules de M. Garoête.) 

N° 1. Sulfate de quinine, 30 centigr. 
Dissous avec eau de Rabel, Q. S. 
Quinquina rouge ert pou- 
dre très-fine, 10 grammes. 
Aloès en poudre, 10 centigr. 
Valériane en poudre, 4 grammes* 
Rhubarbe, 50 centigr. 

Mette* tontes ces sut stances ci-dessus dans 
une bouteille bien sèche ; ajoutez : 

Eau chaude, 500 grammes. 

Bouches fortement, agitez j administrez ce 
lavement encore tiède au malade, après lui avoir 
préalablement administré un lavement à l'eau 
tiède ; lavement que le malade aura rejeté : de 
cette façon le malade gardera le lavement fébri- 

Mil usage de ce lavement pendant viatre 
jours de suite. 



Camomille en poudre, 



4 — 



Préparez et administrez comme dans la for- 
mule n° i. 



N° 3. Sulfate de quinine, 

Dissous avec eau de Rabel, 
Quinquina rouge eu poud., 
Nitrate de potasse. 
Feuilles d'oranger en poud. : 



90 centigr. 

Q. S* 

10 grammes. 
40 centigr. 
2 grammes. 



Préparez et administrez comme dans la for- 
mule n° 1. 



15 centigr. 
Q s. 
8 grammes. 
40 centigr. 
10 - 



N° 4. Sulfate de quinine, 

Dissous avec eau de Rabel, 
Quinquina rouge en poud., 
Rhubarbe en poudre, 
Aloès en poudre, 
Valériane en poudre, j _ % mes> 
Camomille en poudre, | v D 

Préparez et administrez comme dans la for- 
mule n° 1. 

N° 5. Sulfate de quinine, 10 centig. 

Dissous avec eau de Rabel, Q. S. 

Quinquina rotigeen p., j R „_,,_._-. 
7i • • i au o grammes. 

Quinquina jaune eu p., \ 

Rhubarbe en poudre. 30 centigr. 

Camomille en poudre, j raIMW 

Feu dles d'oranger m*., ( 

Préparez et administres comme dans la for- 
mule n° 1. 

142. POUDRE de malico. 

Cette pondre hémostatique s'obtient par la 
pulvérisation entière des feuilles, elle doit être 
conservée dans des flacons bouchés. 

Elle s'emploie 1° en tamponnement* dans les 
fosses nasales ; 2° en saupoudrant les plaies sai- 
gnantes ; 3° en la donnant a l'intérieur dans un 
peu d'eau sucrée ou en pilules. 

143. POUDRE de sabine employée contre 

la goutte chronique. 

(Formule du docteur Rave.) 

Sucre pulvérisé, S grammes. 

Feu.lles fraiohes de sabine, 8 — 

Pour douze paquets que le maladé prend 
d'heure en heure. 

A'ota. Cette formule nous paraît présenter 
une dose si fèftë , que nous croyons qu'il se- 
rait prudent de diminuer la quantité de Sa- 
bine. 



j: 
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SACCHAROLÉS. 



144. SACCHAROLÉ de limaçons. 

Sucre hélicié. 

Chair de limaçons, 3 parties. 
Eau, 8 — 

Battez vivement pendant un quart d'heure, 
exprimez, ajoutez : 

Sucre, 8 parties. 
Evaporez doucement jusqu'à siccité. 
Chaque once = 30 grammes, correspond à 
limaçons. 



SIROPS. 



145. 



SIROP de fumarine. 

(Formule de M. Uannon. 

Sirop de sucre, 500 grammes. 

Acétate de fumarine, 80 «entier. 
F. S. A. un sirop que l'on donne a la dose 
d'une cuillerée à café, de trois en trois heures. 

146. SIROP antidysstMitérique de noix 

de cyprès. 

(Formule de M. Sylva.) 

Noix de cyprès fraîches concassées, 250 gram. 

Eau bouillante, 750 — 

Sirop simple, 1000 — 
Alcool, 00 — 

On fait infuser les noix dans l'eau pendant 
vingt-quatre heures, on passe, on filtre l'infu- 
sion, on ajoute l'alcool et on mêle le tout au 
sirop réduit convenablement. 

147. SIROP anliscorbulique. 

(Formule de M. Delahaye, pharmac. à Aunay- 
sur-Odor.) 

1° Ecorces sèches d'oranges 

arriéres, 100 grammes, 

Méuianlhe sèche incisée, 100 — 
Cannelle, 15 — 

Faites macérer p rodant cinq à six jours dans 
suffisante quantité de vin blanc généreux, pour 
obtenir un œnolé filtré, pesant 500 grammes. 

2* Cochléana, 

Cresson , parties égales pour obtenir 500 
grammes de suc. 

3° Raifort, 500 grammes, contusez finement 
rec sucre blanc 1,000 grammes. 
Mettez dans un matras. ajoutez les sucs ci- 
dessus, faites fondre au bain-marie, laissez re- 
froidir, passez avec expression, conservez le 



produit dans un flacon fermé, remettez le 
marc dans le matras et ajoutez l'œnolé obtenu. 

Primitivement, laissez en contact pendant 
douze heures, passez avec forte expression, 
reunissez les liquides et ajoutez 1,000 grammes 
de sucre finement concassé, laites fondre a vase 
clos à la chaleur du bain-marie, laissez refroi- 
dir et filtrez à vase couvert. 

148. SIROP de ciguë aquatique ou 
de phellandriuin. 

(Formule de M. Mouchon.) 

Semences de pliellandrium, 125 grammes. 

Eau bouillante, Q. S. 

Sirop de sucre, 4,000 grammes. 

Procédez à deux infusions successives pour 
recueillir a peu près 1,500 grammes d'infusé 
filtré, que vous ajouterez au sirop par petites 
parties lors de la concentration, et jusqu'à ce 
que le tout pèse 4,000 grammes. 



149. 



sil\OP de conteine. 



(Formule de MM. Devay et Guilliermond.) 

Kpuisez 10 grammes de fruits de ciguë parde 
l'alcool à 28°, soit 00 grammes pour une tein- 
ture, que vous ajouterez à 3,000 grammes de 
sirop aromatisé ad libitum. 30 grammes de ce 
sirop représentent 1 decigramme de fruits de 
ciguë, ou 1 milligramme «le conicine. Une cuil- 
lerée é bouche étant l'équi vnltntde 30 grammes 
de ce sirop, le malade, qui prend une pilule ci- 
cutee n° 2, pourra prendre une demi-cuillerée à 
bouche de ce sirop. 

150. SIROP iodé contre l'impétigo rodens 
et le noli tangere de la face. 

(Formule de M. Devergie.) 

Limaille de fer, 40 centigrammes. 
*Iode, 1 gramme 70 centigram . 

Eau, 4 - 

On triture à froid dans un mortier en ajou- 
tant l'eau goutte 5 goutte, dissolvez dans la plus 
petite quantité d'eau possible. 

lodure de potassium, 10 grammes. 

Ajoutez à cette dernière solution : 

Bichlorure de mercure, 10 centigrammes 
divisés et dissous dans quelques gouttes d'al- 
cool. 

Mêlez à l'iodure de fer et incorporez le 
tout à : 

Sirop de sucre, 500 grammes. 

Ce sirop se prend à la dose d'une cuillerée à 
bouche. 
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151. SIROP d'iodure ferromanganeux. 

(Formule de M. Pétrrquin. 

Soluté officinal d'iodure ferro-manganeux, 
contenant un tiers de son poids de proto-iodure 
de fer et de manganèse (dans la proportion en- 
viron de 3 p. d'ioilure ferreux et de 1 p. d'io- 
dure manganeux, G grammes. 
Sirop blanc, 294 — 

Mjllez 30 gramme* de ce sirop contenant 
0,2 do proto-iodure ferro-manganeux. Une ou 
deux cuillerées par jour. 

152. SIROP de laclate de fer et de 

manganèse. 

(formule de M. Burin Dulmiafon.) 

Lac ta le ferro-manganeux, 4 grammes. 
Sucre en poudre, 16 — 

Tritures, puis ajoutez eau. 200 — 
Dissolves rapidement, versez la liqueur dans 
un mat» placez dans un bain-niane dans le- 
quel on a mis : 

Sucre cassé, 384 grammes. 

Filtrez aussitôt que la solution est opérée. 

Ce sirop contient environ 15 centigrammes 
de laclate de fer pour 30 grammes de airop. 

On peut l'employer pour remplacer les si- 
rops ferrugineux. 



153. 



SIROP de malien. 



Matico incisé, 100 

Eau, 1,000 * — 

Laissez macérer pendant vingt quatre heures, 
distillez pour obtenir 100 grammes. On ex- 
prime le matico et on ajoute a la colature 700 
pArties de sucre; on (ait rapprocher de ma- 
nière qu'en ajoutant l'hvdrolat on obtienne un 
sirop convenablement cuit, on filtre ]>;n la mé- 
thode Desmarets. 

Ce sirop réussit, dit-on. dans les 
gies et dans les pertes blanches. 

154. SIROP de reine-des-prés. 

(Formule de M. Fichon.) 

Fleurs sèches d'ulmaire, 100 

Eau bouillante, 500 

Après douze heures d'ébullition en vase clos, 
passez et filtiez la liqueur, puis faites y fondre 
sucre blanc le double du poids de l'infusion. 

155. SIROP de safran 
(Formule de M. Mouchon.) 

Safran en poudre, 30 grammes. 
Eau bouillante, Q. S. 

Pour recueillir par dilution, filtration et dé- | 



placement successifs, 250 grammes d'hydrolé 

que l'on met en réserve, et ensuite 125 gram- 
mes qui sont ajoutes a 1 ,"00 prommes de sirop 
rie sucre, qui a ele chauffe pour être concentre. 
La concentration de ce mélange doit être con- 
tinuée jusqu'à concurrence des 250 grammes 
d'hydrolé de safran qu'on avait mis de côté et 
qu'on ajoute au sirop cuit en consistance con- 
venable, de façon à ne pas faire subira cet hy- 
drolé l'action du feu. 

Ce sjrop représente un 32 e de safran II de- 
vrait être employé fréquemment, car c'est un 
bon médicament. 

156. SIROP de salsepareille. 

(Formule de M. Mouchon.) 

Salsepareille de Hon- 
duras coupée; 1,000 grammes. 
Sirop simple, 4,<>00 — 

On fait deux infusions de six heures chaque 
en employant-le moins d'eau possible et en l'en- 
tretenant à une température très-elevée. On 
filtre chaque infusé après l'avoir passé; on 
écrase ensuite la salsepareille et on la soumet à 
l'action de l'alcool a 24* Cartier bouillant. La 
quantité d'alcool à employer est celle qui est 
suffisante pour tenir pendant six heures la ra- 
cine en immersion agissant dans un vase clos 
et à l'aide du bain-marie. L'alcool refroidi, on 
le filtre, on sépare une partie d'alcool par dis- 
tillation, puis on conserve le résidu. 

Le sirop simple est ensuite placé sur le feu, 
puis il est addilionnné successivement de l'in- 
fusion aqueuse et du résidu du traitement par 
l'alcool ; le tout est concentié jusqu'à ce que le 
mélange ne pèse plus que 1,000 grammes. 

Un sirop ainsi préparé doit avoir des pro- 
priétés actives. 

157. SIROP de teinture d'acide salicileux. 

contre l'hydropisie. 

(Formule du docteur Hannon.) 

Teinture d'acide salicileux, 4 grammes. 
Alcool a 21% 30 — 

Sirop de sucre, Q. S. 

On prescrit ce médicament à la dose de 
30 grammes contenant 45 gouttes de teinture. 

158. SIROP de Tolu. 
(Formule de M. Mathieu.) 

Baume de Tolu sec, 2< 0 grammes. 

Triturez avec de l'eau froide dans un mortier 
de marbre avec un pilon de bois; jetiez l'eau 
de lavage, puis prenez : 

de Tolu lavé, 300 
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Met te? -les dans un pot de grès, versez sur ce 
baume 500 grammes d'eau, mettez le pot dans 
un poêlon que l'on place sans eau sur le feu ; 
chauffiez pendant deux heures, en ayant le soin 
de remuer de temps en temps. Le baume dé- 
fient très fluide et il monte à la partie supé- 
rieure de l'eau qui ne doit pas arriver à l'ebul- 
lition. Après deux heures de digestion, on 
laisse refroidir pendant dix minutes et on dé- 
cante le liquide aqueux qui surnage ; on ajoute 
600 grammes d'eau sur le lolu et on recom- 
mence la même opération On obtient, en agis- 
sant ainsi, un liquide identique qui, par le re- 
froidissement, laisse déposer deux fois autant 
d'acide cinamique que le procédé du Codex 
n'en donne avec un quart de tolu et trois fois 
plus de temps. 

On prend : 

Sucre blanc, 960 gammes. 

Digesté de tolu , 500 — 
Mettez sur le feu et faites jetter un bouillon, 
filtrez à travers le papier. 

(Formule de M. Marcel.) 

Sirop de sucre bouillant, 14 kilogrammes. 
Baume de Tolu, 62 grammes. 

Verse» le sirop bouillant sur le baume de Tolu, 
recouvrez le vase, laissez en contact six heures, 
en agitant de temps à outre } filtrez. 

L'auteur dit que le baume de l olu peut ser- 
Tir plusieurs foisP 

159. SIROP de tércbenlhitie. 

Térébenthine citronnée, 100 grammes. 
Eau, 375 — 

Faites digérer pendant deux jours, en ayant 
soin d'agiter fréquemment ; puis faites un sirop 
à la manière de celui du baume de Tolu, en 
ajoutant : 

Sirop blanc, 750 grammes. 

Ce sirop renferme, outre des principes rési- 
neux sur Ja nature desquels on n'est pas bien 
fixé, de 1/100 a 1/60 de son poids d'essence de 
térébenthine. II est limpide, d'une odeur aroma- 
tique très-suave, et d'une saveur très agréable. 

160. SIROP dul maire. 

N° 1. Limai te, feuilles, tiges 

et fleurs, 900 grammes. 

Eau froide, Q. S. 

Laissez macérer pendant quelques heures , 
et di&tiUea-le, pour obtenir 1,0U0 grammes 
d'hydroLit. 

Pr« n* z le résidu liquide qui reste dans l'a- 
lambic, faites-le évaporer jusqu'à réduction de 
600 grammes, filtrez à chaud ; ajoutez ensuite 
ce liquide fihré à l'eau itfômatîquè, fa .tes dis- 



soudre en vase clos à la chaleur du bain-marie 

dans les deux liqueurs réunies, 

Sucre, 2 kilogrammes 900 grammes. 
Ce sirop renferme les principes d'un sixième 
de son poids d'ul maire. 

N° 2. Hydrolat d'ulmaire très 

aromatiqne, 1 kilogr. 

Extrait hydro-alcooli- 
que d'ulmaire (1), 130 grammes. 

Dissolvez l'extrait dans l'hydrolat, filtrez et 
ajoutez, 

Sucre, 1 kilogramme 900 grammes. 

Faites un sirop par simple solution au bain- 
marie. 

161. SIROP de salicilatft de potasse ou de 

soude contre l'hydropisie. 

{Formule de M. le docteur Hannou.) 

Salicilate de potasse ou de soude, 25 centigr. 
Sirop de sucre, 30 grammes. 

Ce sirop est prescrit à 30 grammes dans une 
potion ordinaire. 

SOLUTÉS. 

162. SOLUTE ferromanganeux. 

(Formule de M- Burin-Dubuisson, pour pré- 
parer l'eau ferrée du dot leur Gensoul.) 

Citrate sodique ferromanga- 
neux, 30 grammes. 

Eau. 500 — 

On met une cuillerée à bouche de ce liquide 

dans 1 litre d'eau, que l'on prend pendant les 

repas, pure ou coupée avec du vin. 

SOLUTIONS. 

163. SOLUTION de chlohire de zinc 

contre le< ulcères scrofuleux. 

(F ormule de 3/. ferbeek.) 

Chlorure de zinc, 20 centigr. 
Eau dislillée, 125 grammes. 

A prendre quatre cuillerées à bouche par 
jour. 

Un ouvrier, âgé dé quarante-deux ans, d'une 
constitution cachectique et qui était atteint 
depuis un an d'ulcères scrofuleux au dosetaux 
épaules, obtint une guérison parfaite en trois 
semaines, guérison qui s'est maintenue depuis 
huit ans. 

, ■ 



• 
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164. SOLUTION aqueuse de belladone 
comme préservatif des attaques 
épileptiques. 

{Formule du docteur Auguste Frederick.) 

Eau de fontaine, 18 1 gramme*. 

Extrait de belladone, 15 centigr. 
Le malade prend trois fois par jour une cuil- 
lerée à bouche de la solution. Cette dose d'ex- 
trait de belladone si minime, ne produit au- 
cune action physiologique j cependant elle est 
propre à diminuer et a éloigner les attaques 
épileptiques : c'est ce que l'expérience a dé- 
montré. Les effets thérapeuliques ne s'us. nt 
guère par l'habitude; rarement on augmente 
les doses : senlemcnt'on doit reeommaudfr ;uix 
malades de prendre une cuillerée de la mixture 
chaque fois qu'ils éprouveraient les signes pré- 
sumés précurseurs de leurs attaques. 

* 

!C5. SOLUTION catitérisanlé contre 
l'érysipèle ambulant. 

M. Mascarel, dans ce cas, attaque le mal local 
arec la solution suivante : 

Nitrate d'argent cristallisé, 4 grammes. 
Eau distillée, 16 — 

On pratique, au moyen d'un fort pinceau de 
charpie, un rude lavage sur tout le pourtour 
du liseré de l'érysipèle, dans l'étendue de 3 à 
4 centimètres: 2 centimètre* en deçi et autant 
an delà. On répète ces lotions deux, trois et 
quatre fois par jour, suivant l'âge des malades 
et l'état vasculaire de la peau. Oli recouvre en- 
suite le tout d'un linge usé très propre. Le se- 
cond ou le troisième jour, quelquefois même 
dès le premier, toute la peau saine qui a été 
touchée par le liquide argentique brunit, et 
l'épiderme se soulève en larges phlyctèneS,plus 
petites, mais plus nombreuses sur la peau éry- 
sipelateuse que sur In peau saine de son pour- 
tour. {Une fois ee résultat obtenu, il est rare que 
l'érysipèle aille plus loin. Quelquefois, cepen- 
dant, ou voit apparaître le lendemain line pla- 
que rouge un peu au delà de la cautérisation 
de la veille. On renouvelle celle-ci, et, en vingi- 
quatre ou trente-six heures , les symptômes 
généraux et locaux ont disparu. 



SULFATES. 
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SULFATE de protoxyde de 
manganèse. 

(Formule de M. Dubui&son.) 

Le sulfate manganeux, employé dans une 
seule des formules de M. Pétrequin, sert à pré- 
parer tous les autres sels de manganèse. 



Voici le procédé que l'on employé pour l'ob- 
tenir : 

Bioxyde de manganèse naturel, 10 grammes. 
Acide sulfurique à 56", Q. S. 

pour former avec l'oxyde manganique une 
bouillie un peu épaisse que l'on abandonne aa 
repos pendant trois à quatre jours. La masse 
se boursoufle d'abord beaucoup et laisse déga- 
ger une assez grande quantité de gaz, puis finit 
par se dessécher et dureir. On l'introduit alors 
dans un hou creuset de. Hesse, et on la calcine 
lentement en élevant la température jusqu'au 
rouge sombre, que l'on maintient pendant une 
heure environ ; après quoi on laisse refroidir 
lentement, et l'on traite à plusieurs reprises la 
masse par l'eau bouillante; on filtre, on fait 
évaporer à pellicule, et on laisse cristalliser 
dans un lieu sec cl aeré. 

Par évaporntion spontanée, le sel dépose en 
cristaux réguliers , d'une légère teinte ame- 
thyste, qui sVflleurissent un peu à l'air, et con- 
tiennent 32 pour 100 d'eau de cristallisation. 

Ce sel est très soluble dans l'eau, et insoluble 
dans l'alcool. 

167. SULFATE de fer et de potasse, 
i.il alun de fer. 

Ce sel, analogue au sel martial de Lagrésie, 
s'obtient avec : 

Peroxyde de fer, 9 parties. 

Acide sulfurique, 14 - — 
Sulfate de potasse, 10 — 
Eau, Q. S. 

On dissout l'oxyde de fer dans l'acide, on 
ajoute le sulfate de potasse, on évapore à pelli- 
cule et on laisse cristalliser. 

Ce sel est un styptique énergique. 
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TARTRATES. 



TAItTRATE de magnésie. 



(Formule de M. Kangtois.) 

Acide tartrique en cristaux 

détaches, 6,000 
Carbonatcde magnésie pure, 2,(i00 
Eau pure légèrement sucrée, 1,500 

TEINTURES. 

169. TEINTURE de fumarine. 

(Formule de M. Hannon.) 

Suc de fumarine. 50 grammes. 
Alcool à 36°, 50 — 

Mêlez, filtrez la liqueur et conserve* pour 
l'usage. 
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Cette teinture se conserve pendant longtemps 
et renferme 5 pour 100 de fumarine. 

(Ile peut s'administrer diins les mêmes cas 
que les sels de fumarine, dans tous les cas où 
les anliphlogistiques sont indiqués La dose en 
est de 10 a 15 grammes par jour. Selon M. Han- 
non, les sels de fumarine et sa leinlure admi- 
nistrée comme il l'indique, constituent lou- 

{"ours, et dans tous les cas, l'un des adjuvants 
es plus puissants de la médication antiphlo- 
gistique. 

170. TEINTURE d'acide salieileux i 

cou ire l'Iivdiopisie. 

(Formule du docteur Hannon.) 

Acide salicileux, 4 grnmmes. 
Alcool à 2l«, 30 — 

Mêlez et agitez jusqu'à dissolution complète. 

Cette teinture rep:»nd une odeur aromatique 
et produit une saveur un peu brûlante et per- 
sistante. Elle se prescrit de 20 a 30 gouttes. 

171. TEINTURE de n.alico. 

Malien incisé, 100 grammes. 
Alcool à 85°, 500 — 

Laissez macérer pendant dix jours, exprimez 
et filtrez. 

Cette teinture s'emploie, soit à l'intérieur, 
soit à l'extérieur, pure ou étendue d'eau comme 
-vulnéraire. 

172. TEUfTURE de lobelia inflata 

contre l'asthme. 

(Formule du docteur Michea.) 

Teinture de lobelia in0ata, 20 à 30 gouttes. 
Eau» 5 grammes. 

A prendre deux ou trois fois par jour. 

173. TEINTURE d'ulmaire. 

(Formule de M. Lepage.) 

Poudre grossière d'ulmaire, 100 grammes. 
Alcool à 56° 



Faites macérer pendant quinze jours, 
avez expression et filtrez. 



TISANES. 
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TISANE d'aunée. 
(Formule- de M- Cazenave.) 

Racine d'aunée, %30 grammes. 
Eau bouillante, 1 kilogramme. 

Faites infuser, passez, ajoutez : 

Sirop de capillaire, 30 grammes. 

L'infusion est très aromatique. Elle convient 
par l'usage intérieur dan» les cas de scrofules, 
d'impétigo, d'eczema chronique, chez des en- 
fants lymphatiques, des jeunes filles mal ré- 
glées. 

La décoction plus acre est plus particulière- 
ment applicable n l'usage externe. On 1 emploie 
en lotions, eu compresses dans les mêmes af- 
fections et surtout pour calmer le prurit. 

175. TI8AWE de guaco. 
(Formule de M. Simmond.) 

On fait infuser 30 grammes de la plante, 
feuilles et tiges dans une pinte d'eau bouil- 
lante. 

TOILES. 

176. TplLE vésicante. 

(Formule de M. Lavie.) 

Poix noire, 100 grammes. 

Poix de Bourgogne, 100 — 

Axonge, 50 — 

Cire jaune, 60 — 

Poudre de cantbarides, 200 — 

M. S. A. On. prend de la toile cirée verte ou 
moirée, on la coupe par bandes de 15 centi- 
mètres de large sur 1 mètre de long, on étend 
ensuite le mélange. 
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